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Le président Tebboune reçoit le ministre 
croate des Affaires étrangères

Le chef de la diplomatie croate salue les efforts 
de l’Algérie pour la paix dans la région

Zaghdar examine avec 
l’ambassadeur suédois 
les voies et moyens de 

renforcer la coopération 
industrielle bilatérale

Accords d’Evian :

 La délégation du GPRA m’a accordé les 
facilitations pour immortaliser l’évènement

Le président de la République, 
Abdelmadjid Tebboune a 
reçu, dimanche, le ministre 

croate des Affaires étrangères et 
des Affaires européennes, Gordan 
Grlic Radman, qui se trouve 
actuellement à Alger pour une 
visite de deux jours.

L’audience s’est déroulée au 
siège de la Présidence de la 
République, en présence du 
ministre des Affaires étrangères 
et de la Communauté nationale 
à l’étranger, Ramtane Lamamra, 
et du directeur de cabinet à la 
Présidence de la République, 

Abdelaziz Khellaf.
La rencontre a constitué une 
opportunité pour examiner les 
voies et moyens de renforcer la 
coopération bilatérale dans tous les 
domaines notamment économique 
et commercial, ainsi que les 
questions d’intérêt commun.

Le ministre des Affaires 
étrangères et européennes 
de la République de 

Croatie, Jordan Grlic Radman 
a salué, dimanche à Alger, les 
efforts déployés par l’Algérie 
pour l’instauration de la paix 
dans la région, mettant en avant 
“la stabilité” qui prévaut dans ce 
pays.
“Je suis honoré d’avoir rencontré 
le Président de la République à 

qui j’ai affirmé la profondeur des 
liens d’amitiés entre les deux pays 
ainsi que la volonté de la Croatie 
à approfondir davantage la 

coopération sur les plans politique 
et économique”, a déclaré M. 
Radman à la presse à l’issue de 
l’audience que lui a accordée 
le Président de la République, 
Abdelmadjid Tebboune.
“La stabilité dont jouit l’Algérie 
encourage le renforcement du 
partenariat, notamment ses efforts 
et son rôle pivot en matière 
d’instauration de la paix dans la 
région”, a poursuivi le chef de la 

diplomatie croate.
Mettant l’accent sur 
“l’importance” de cette visite 
pour la Croatie, le ministre croate 
des AE, a fait part de son souhait 
de voir cette visite “offrir de 
nouvelles opportunités aux deux 
pays” et “ouvrir les perspectives 
pour un échange de visites de 
haut niveau”.
Le président de la République, 
Abdelmadjid Tebboune avait 

reçu, dimanche, le ministre croate 
qui a entamé samedi une visite de 
deux jours en Algérie.
L’audience s’est déroulée au 
siège de la Présidence de la 
République, en présence du 
ministre des Affaires étrangères 
et de la Communauté nationale 
à l’étranger, Ramtane Lamamra, 
et du directeur de cabinet à la 
Présidence de la République, 
Abdelaziz Khellaf.

Le ministre de 
l’Industrie, Ahmed 
Zaghdar a reçu, lundi, 

l’ambassadeur du Royaume 
de Suède en Algérie, Bjorn 
Haggmark, avec lequel il a 
examiné les voies et moyens 
de renforcer les relations 
économiques et industrielles 
entre les deux pays ainsi que 
le partenariat, a indiqué un 
communiqué du ministère.
Les deux parties ont passé 
en revue “l’état des relations 
économiques et industrielles 
algéro-suédoises que les deux 
pays aspirent à hisser au niveau 
de leurs relations historiques”, 
précise le communiqué.
Le ministre a fait part de la 
volonté de l’Algérie à renforcer 
son partenariat industriel avec 
la Suède conformément au 
principe “gagnant-gagnant”, 
notamment dans le domaine de 
la sous-traitance industrielle.

L’ambassadeur suédois a, pour 
sa part, exprimé la volonté 
de son pays d’intensifier ses 
relations économiques avec 
l’Algérie, relevant l’intérêt de 
plusieurs entreprises suédoises 
d’investir en Algérie au regard 
des grandes potentialités dont 
elle dispose.
Les deux parties ont convenu 
d’organiser des forums et 
des rencontres d’affaires 
regroupant les hommes 
d’affaires des deux pays 
en vue d’examiner et de 
déterminer les opportunités de 
partenariat fructueuses, ajoute 
la même source.

Le photographe français, 
Raymond Depardon, 
un témoin oculaire des 

Accords d’Evian en 1961, a 
témoigné que la délégation 
officielle du Gouvernement 
provisoire de la République 
algérienne (GPRA) lui a 
accordé toutes les facilitations 
pour réaliser des photographie 
et clichés immortalisant cet 
important évènement dans 
l’histoire de la Révolution 
algérienne.
“Je n’avais aucun souci, puisque 
j’avais une accréditation officielle 
GPRA. Cela me donnait accès 
à la maison (...). En dehors des 
précautions d’usage, les services 
d’ordre me laissent aller et venir 
librement”, a-t-il expliqué dans 
un entretien au journal Liberté.
M.Depardon, qui a indiqué avoir 
été choisi par la rédaction de 
l’agence Delmas pour couvrir 
l’évènement alors qu’il n’avait 
que 19 ans, a fait savoir que la 
délégation algérienne lui avait 
permis de prendre toutes les 
photos qu’il voulait.
“J’ai donc commencé à 
déambuler dans la maison, les 
gens revenaient d’Evian par 
hélicoptère, ils repartaient et tout 
cela a duré une dizaine de jours 
où j’ai fait toutes les photos que 
je voulais. J’ai pris des photos qui 

surprennent aujourd’hui car on 
y voit des gens très joyeux”, a-t-il 
ajouté.
Il a expliqué que la délégation 
algérienne, qui était hébergée par 
les Suisses dans une villa située 
en face d’Evian, “impressionnait 
par sa décontraction et le port 
vestimentaire très élégant de ses 
membres. Cela tranchait avec les 
photos qu’on se faisait du FLN 
(Front de libération nationale) 
dans le maquis en tenue militaire”.
“En voyant les photos, nous étions 
attirés par le sourire et l’élégance 
de ces jeunes négociateurs. 
J’avais l’habitude des milieux 
officiels où les gens sont bien 
habillés, mais avec des acteurs 
bien plus âgés. Là, c’était autre 
chose, c’était des jeunes de 30 à 
40 ans. C’était frappant, je me 
faisait un plaisir de les prendre en 
photo”, a-t-il dit.
Le photographe a indiqué, 
par ailleurs, qu’au moment 
des négociations, les autorités 
françaises, profitant de la présence 
de la presse internationale, ont 

organisé des déplacements de 
journalistes en Algérie, “pour se 
justifier en quelque sorte”.
“J’ai pu m’inscrire facilement 
et nous sommes partis à Oran. 
On nous a montré des endroits 
en Oranie. Nous prenions des 
photos qui étaient inimaginables 
avant, comme filmer un général, 
des soldats, où des villages 
récemment construits en pleine 
campagne”, s’est-il rappelé, tou 
en citant une photo qu’il a prise 
d’un responsable des Sections 
Administratives Spécialisées 
(SAS) discutant avec un chef de 
village.
“C’était de la propagande sur 
les bonnes oeuvres en Algérie”, 
a-t-il dénoncé, précisant que la 
prise de photos était impossible 
en Algérie et que c’était du 
domaine très contrôlé des services 
gouvernementaux de l’époque.
Sur un autre plan, M. Depardon 
s’est réjoui d’être considéré, bien 
plus tard après l’indépendance, 
comme “l’ami de l’Algérie”, et 
qu’il aimerait y retourner, se 
balader, visiter les villages et les 
quartiers, parler avec les gens et 
prendre quelques photos.
“Les gens sont surpris, mais 
c’est l’un des plus beau pays 
avec sa diversité. Il y a des gens 
qui le savent, d’autres doivent le 
découvrir”, a-t-il encore confié.
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Inauguration de la 29ème  édition de la Foire 
de la production algérienne

Benabderrahmane appelle les grandes entreprises 
économiques à adopter une approche intégrée

Appel à porter le taux d’intégration de l’industrie militaire 
à plus de 35%

La promotion du produit national passe par l’amélioration 
de sa compétitivité

Le Premier ministre, 
ministre des 
Finances, Aïmene 

Benabderrahmane, a procédé 
lundi à Alger, à l’inauguration de 
la 29ème édition de la Foire de 
la production algérienne (FPA).
M. Benabderrahmane était 
accompagné du ministre du 
Commerce et de la Promotion 
des exportations, Kamel 

Rezig, de hauts responsables 
du secteur économique, ainsi 
que des représentants du corps 
diplomatique accrédité en 
Algérie.
La 29ème édition de la Foire 
de la production algérienne 
qui se tient jusqu’au 25 
décembre courant, au Palais des 
expositions (Pins-maritimes) 
à Alger, est organisée par le 

ministère du Commerce et de la 
Promotion des exportations et la 
Société algérienne des foires et 
exportations (Safex).
Annulée l’année dernière 
en raison de la pandémie de 
Covid-19, cette 29ème édition est 
placée sous le slogan “Stratégie, 
créativité et efficacité: clés du 
développement économique et 
d’accès aux marchés extérieurs”.

Le Premier ministre, 
ministre des Finances, 
Aïmene Benabderrahmane 

a appelé, lundi à Alger, les 
grandes entreprises économiques 
à adopter une approche intégrée, 
à travers l’exploitation des 
opportunités offertes dans 
les différentes filières de la 
production nationale, y compris 
les industries militaires et les 
micro-entreprises.
En visitant le stand de “Sonatrach” 
à l’ouverture de la 29e édition 
de la Foire de la production 
algérienne, M. Benabderrahmane 
a affirmé que “les entreprises 
algériennes ont des potentialités 

importantes que les grandes 
entreprises économiques 
devraient exploiter, au titre d’une 
vision complémentaire intégrée”.
Les grandes entreprises comme 
Sonatrach, Sonelgaz et Air 
Algérie sont des entreprises 
citoyennes qui devraient inscrire 
au titre de leurs priorités, la 
création d’emploi, en investissant 
le marché national de la sous-
traitance, la micro-entreprise 
et les différentes sociétés 
algériennes leaders dans le 
domaine des technologies.
“J’ai constaté que chaque 
entreprise travaillait à titre 
individuel, bien qu’il existe des 

entreprises locales sur lesquelles 
l’on peut compter, il suffit de 
visiter cette foire pour connaître 
leur potentiel important”, a-t-il 
soutenu.
Le Premier ministre a exhorté les 
responsables du groupe Sonatrach 
à redoubler d’efforts pour réaliser 
davantage de découvertes dans 
le domaine des hydrocarbures, 
et partant profiter des richesses 
encore inexploitées en Algérie.
A cet effet, il a mis en avant 
l’importance de la loi sur 
l’investissement, dont tous 
les textes d’application ont 
été promulgués pour faciliter 
l’investissement dans ce domaine.

Le Premier ministre, ministre 
des Finances, Aïmene 
Benabderrahmane, a insisté 

lundi à Alger sur la nécessité 
d’améliorer le taux d’intégration 
national des entreprises militaires 
spécialisées dans l’industrie 
mécanique, en le portant à plus de 
35%.
Sillonnant le pavillon des industries 
militaires lors de l’inauguration de la 
29e édition de la Foire de la production 

algérienne, M. Benabderrahmane 
a estimé que l’industrie militaire 
constituait une “locomotive” pour 
les autres industries, appelant à faire 
confiance aux jeunes compétences 
algériennes et à leur permettre 
d’investir ce secteur.
“Il faut faire confiance aux jeunes 
diplômés des universités et instituts 
algériens”, a-t-il dit ajoutant que 
“ces compétences peuvent faire la 
différence”.

Le Premier ministre, 
ministre des Finances, 
Aïmene Benabderrahmane 

a mis l’accent lundi à Alger 
sur la nécessité d’améliorer la 
compétitivité du produit national 
en vue de faire concurrence 
aux produits étrangers, loin des 
mesures protectionnistes.
Lors d’une tournée effectuée 
dans les différents pavillons de la 
Foire de la production algérienne 
(FPA), M. Benabderrahmane a 
précisé que “le produit national 

doit être plus compétitif, car 
les mesures protectionnistes ne 
durent pas”.
“Nous pouvons mettre en place 
des mesures protectionnistes 
pendant deux ou trois ans, mais 
elles ne vont pas durer, la solution 

consistant en le développement 
de la compétitivité et de la 
capacité du produit national de 
concurrencer le produit étranger”.
Pour ce faire, le Premier ministre 
a appelé au recours à la recherche 
pratique à travers la création 
d’un centre de recherche et de 
développement au niveau de 
chaque entreprise de production.
A ce titre, il a fait état de 
l’existence de plus de 50 
centres de recherche au niveau 
national pouvant bénéficier au 

développement des différents 
produits.
Il a en outre appelé à bénéficier 
des facteurs locaux à même de 
promouvoir la compétitivité 
du produit national, tel le coût 
de la main d’oeuvre formée, et 
certains nouveaux facteurs à 
l’échelle internationale comme 
la renonciation par certains pays 
européens à certaines industries 
en raison de la hausse des prix 
énergétiques.
Dans le même sillage, M. 

Benabderrahmane a souligné le 
plein soutien du Gouvernement 
aux projets d’investissement 
réalisés au niveau national par les 
enfants de la diaspora algérienne 
établie à l’étranger.
“Les jeunes Algériens établis à 
l’étranger qui reviennent au pays 
pour lancer des investissements 
bénéficieront de tout le soutien 
et l’accompagnement nécessaire 
à la réussite de leurs projets”, 
a tenu à affirmer le Premier 
ministre.
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Le Premier ministre appelle les banques à mieux 
accompagner les projets productifs

Benabderrahmane appelle la société civile à accompagner 
l’Etat dans le suivi du programme de développement

AnvrEdET : 
Signature de deux partenariats pour appuyer 

les recherches en biotechnologie

Le Premier ministre, 
ministre des Finances, 
Aïmene Benabderrahmane 

a appelé lundi à Alger les banques 
algériennes à mieux soutenir les 
projets productifs, notamment 
ceux contribuant à la réduction 
des importations.
Marquant une halte au stand 
de la Banque extérieure 
d’Algérie (BEA) à la Foire 
de la production algérienne 
(FPA), M. Benabderrahmane 
a affirmé que les “banques 

doivent accompagner les projets 
productifs disposant d’une 
grande capacité de substituer les 
importations par des produits 
locaux et ceux destinés à 
la promotion de la capacité 
d’exportation”.
“Nous avons constaté une 
évolution positive en termes 
de maitrise de l’étude des 
dossiers de prêts, reconnue par 
les opérateurs mêmes, et nous 
souhaitons davantage de rapidité 
dans le traitement des dossiers 

notamment pour les projets 
productifs”, a-t-il déclaré.
Le Premier ministre a tenu , 
dans ce sens, à féliciter certaines 
banques étudiant les dossiers de 
crédits dans un délai n’excédant 
pas un mois, exhortant les autres 
banques à respecter ce délai en 
vue de faciliter la concrétisation 
de projets devant booster 
l’économie nationale.
M.Benabderrahmane a aussi 
appelé la BEA à redoubler d’efforts 
pour assurer le financement des 

projets des grands groupes dont la 

“Sonatrach”, pour leur permettre 
de couvrir les besoins nationaux 

et accéder à de nouveaux marchés 

internationaux.

“Il faut garantir un soutien 
bancaire aux investissements de 

la Sonatrach pour la préservation 
de sa part de marché au vu de la 

rude concurrence mondiale”, a-t-

il insisté.

Le Premier ministre, 
ministre des Finances, 
Aïmene Benabderrahmane 

a appelé dimanche, depuis 
Khenchela, les organisations de 
la société civile à “accompagner 
les services de l’Etat dans le 
suivi de la mise en oeuvre du 
programme de développement 
complémentaire” dédié à cette 

wilaya.
Lors d’une rencontre tenue au 
siège de la wilaya de Khenchela 
avec les organisations de la société 
civile, en présence du ministre 
de l’Intérieur, des Collectivités 
locales et de l’Aménagement du 
territoire, Kamel Beldjoud, M. 
Benabderrahmane a expliqué que 
“la visite du staff gouvernemental 

à cette wilaya n’est pas fortuite, 
elle sera suivie d’autres visites 
de terrain qu’effectueront des 
ministres” en vue de suivre le 
taux d’exécution du programme 
de développement.
Affirmant être aux faits de la réalité 
du développement à Khenchela, 
le Premier ministre a réitéré son 
engagement à œuvrer, avec l’aide 
des membres du gouvernement, à 
son développement local à travers 
un programme complémentaire 
dédié à plusieurs secteurs vitaux, 
lequel requiert plus de 113 
milliards de DA.
La dynamisation du 
développement au sein de cette 
wilaya exige la réalisation de 
routes, le soutien aux agriculteurs 
et la création de postes d’emploi 
au profit des jeunes de Khenchela, 

a-t-il soutenu.
Insistant sur le respect des délais 
de réalisation de ces projets et le 
suivi de leur état d’avancement, 
le Premier ministre a affirmé qu’il 
“ne tolérera aucun retard de la 
part des maitres-d’oeuvre”.
Le Premier ministre a écouté les 
préoccupations des représentants 
de la société civile consistant 
en l’introduction d’une série de 
projets et de mesures dans le 
programme de développement 
complémentaire.
Il s’agit de la facilitation de 
l’investissement agricole, le 
désenclavement des zones 
reculées, la construction de 
complexes pour jeunes et des 
structures de soins et la réduction 
des prix d’exploitation de 
l’énergie électrique dans le sahara 

des Nememchas aux mêmes 
prix appliqués dans les wilayas 
voisines de Biskra et d’El Oued.
Au terme de la rencontre, les 
représentants de la société civile 
et la famille révolutionnaire de la 
wilaya de Khenchela ont remis 
une attestation de reconnaissance 
au président de la République, 
Abdelmadjid Tebboune, reçue en 
son nom par le Premier ministre, 
ministre des Finances, Aïmene 
Benabderrahmane.
Le siège de la wilaya de 
Khenchela avait abrité, plus 
tôt dans la matinée de ce 
dimanche, une réunion du 
gouvernement présidée par M. 
Benabderrahmane et consacrée au 
programme complémentaire de 
développement de cette wilaya.

L’Agence nationale 
de valorisation 
des résultats de la 

recherche et du développement 
technologique (ANVREDET) 
a signé, dimanche, deux 
conventions de partenariat avec 
l’Ecole nationale supérieure de 
biotechnologie (ENSB) et le 
Centre national de recherche 
en biotechnologie (CRBt) 
situés dans la circonscription 
administrative Ali Mendjeli 
(Constantine) en vue de renforcer 
et d’accompagner les chercheurs 
dans ce domaine.
En marge de la cérémonie de 
signature de ces deux conventions, 
organisée dimanche à l’ENSB, 
implantée à l’Université Salah 
Boubnider Constantine 3, la 
directrice de l’ANVREDET, 
Nedjoua Demmoussi Mounsi a 
indiqué qu’il sera procédé au titre 
de la première convention signé 

avec l’ENSB à la création d’un 
incubateur qui se chargera de 
l’accompagnement technique et 
du soutien financier des porteurs 
de projets innovants.
La deuxième convention paraphée 
avec le CRBt constitue “un 
partenariat purement scientifique 
pour échanger les expériences et 
permettre aux chercheurs encadrés 
par l’ANVREDET de bénéficier 
des moyens technologiques, 
d’équipement et des laboratoires 
dont dispose le centre”, a indiqué 

Mme Demmoussi Mounsi.
Pour sa part, le directeur de 
l’ENSB, le Pr. Douadi Khelifi a 
indiqué que la signature de cette 
convention s’inscrit dans le cadre 
du programme de célébration 
de la Journée nationale de 
l’innovation (8 décembre) 
et permettra la création d’un 
laboratoire “Fab-lab” devant 
permettre le développement des 
recherches dans le domaine de la 
culture des cellules.
De son côté, le directeur du CRBt 

a indiqué que le staff activant 
dans ce Centre bénéficiera dans le 
cadre de ce partenariat de stages 
de formation dans le domaine 
de la valorisation des résultats 
de la recherche scientifique et la 
création de système d’innovation 
en biotechnologie pour faciliter 
la création de micro entreprises 
à partir d’idées innovantes 
d’ingénieurs, chercheurs et 
étudiants.
Les deux conventions ont été 
signées à l’issue d’un séminaire 

national sur l’innovation, 
ouvert samedi à l’ENSB, 
et qui a été marqué par la 
présentation d’interventions 
et communications par des 
spécialistes et des experts dans le 
domaine scientifique.
Pour rappel, il a été procédé 
dans le cadre de la célébration 
de la Journée de l’innovation, 
à l’évaluation des travaux des 
participants au concours “My 
Idea” de la meilleure idée de 
projet innovant dans le domaine 
de la biotechnologie par un 
jury composé d’enseignants 
chercheurs et de représentants 
d’entreprises économiques.
Les propriétaires des trois 
meilleurs projets innovants ont 
été honorés et ont bénéficié 
d’une opportunité de stage à 
l’ANVREDET.
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“Saoura-Ciment” compte en 2022 exporter vers les pays 
d’Afrique de l’Ouest

La Safex dévoile le projet du nouveau Palais des expositions

FPA : 
Une opportunité pour renforcer le label “made in Algeria”

La société “Saoura-Ciment” 
compte en 2022 exporter 
sa production de différents 

ciments vers les pays d’Afrique de 
l’Ouest, a-t-on appris lundi auprès 
de cette société filiale du groupe 
industriel public des ciments 
d’Algérie (Gica).
L’entreprise compte en 2022 
exporter les différents types de 
ciments produits par la cimenterie 
de Ben-Zireg (Nord de Bechar) 
vers les pays de l’Afrique de 
l’Ouest, notamment le Sénégal, 
au titre du renforcement de ses 
exportations vers le continent 
africain, a-t-on précisé.
Depuis le début de l’année 2021, 
Saoura-Ciment a exporté plus de 

33.000 tonnes de ciments vers des 
pays africains voisins, notamment 
le Mali, le Niger et la Mauritanie, a 
rappelé la source.
La société dispose d’une cimenterie 
située dans la zone de Ben-Zireg, à 
une trentaine de kilomètres au nord 
de Bechar et s’étend sur une plus 
de 100 hectares.
Lire aussi: Ciment: les exportations 
du groupe Gica devraient atteindre 
2 millions de tonnes en 2021
Entrée en production réelle 
en 2020, elle a nécessité un 
investissement public de plus 
de 34 milliards DA (réalisation 
et équipement), dans le but de 
développer le tissu industriel de la 
région du Sud-ouest et répondre à 

ses besoins en ciments.
D’une capacité de production 
d’un (1) million de tonnes 
de ciments, Saoura-Ciment a 
entamé en septembre dernier la 
production d’un nouveau produit, 
en l’occurrence le ciment résistant 
aux sulfates (ciment CRS), au titre 
des efforts de diversification de sa 
production, et aussi pour répondre 
aux besoins de ses partenaires en la 
matière, a fait savoir l’entreprise.
Elle bénéficie de l’existence à ciel 
ouvert de minerais entrant dans 
la fabrication des ciments dans 
la zone de Ben-Zireg, elle-même 
située à proximité de la RN-6 et de 
la ligne ferroviaire Bechar-Oran, 
a-t-on fait savoir.

La Société algérienne des 
foires et exportations 
(SAFEX) a révélé lundi 

le projet du nouveau Palais 
des expositions qui permettra 
d’améliorer les capacités 
d’accueil et de moderniser les 
prestations de services.
Le projet sous forme de maquette 
a été présenté au Premier ministre, 
ministre des Finances, Aïmene 
Benabderrahmane, en marge de 
l’ouverture de la 29e édition de la 
Foire de la production algérienne 
(FPA).

Devant s’ériger sur le site actuel 
des Pins Maritimes à Alger, 
le projet prévoit de nouvelles 
installations et structures 
répondant aux exigences d’accueil 
d’événements internationaux en 
offrant des prestations de qualité, 
selon les explications fournies par 
les organisateurs.
Ce projet, dont la réalisation 
devra s’étendre sur une période 
de cinq ans ou plus, sera financé 
en partie par les fonds propres 
de la société, avec le recours à 
d’autres sources de financement.

La 29ème édition de la 
Foire de la production 
algérienne (FPA), 

inaugurée lundi par le Premier 
ministre, ministre des Finances, 
Aïmene Benabderrahmane, 
aspire à devenir la vitrine du label 
“made in Algeria”, contribuant 
ainsi à consacrer l’image d’un 
produit algérien compétitif à 
l’international.
Au fil des éditions, “la foire de 
la production algérienne opère 
sa mue, se bonifie et gagne en 
notoriété pour s’affirmer comme 
un des premiers événements 
économiques au niveau national”, 
affirment les organisateurs.
Rendez-vous incontournable, 
réunissant producteurs et 
consommateurs, la FPA sera une 
opportunité pour renforcer le label 
“made in Algeria”, soulignent-ils, 
ajoutant que “ce label doit faire 
ses preuves d’abord sur le marché 
Algérien et doit être validé par 
le consommateur algérien, en 
termes de quantité, de qualité, de 
traçabilité et d’attractivité”.
La FPA a toujours été “le véritable 
baromètre pour jauger et mesurer 
le niveau de développement 

de l’économie nationale et sa 
capacité à répondre aux besoins et 
attentes d’une demande nationale 
de plus en plus exigeante”, ont-ils 
estimé.
Placée sous le haut patronage 
du Président de la République, 
Abdelmadjid Tebboune, la 
29ème édition de la Foire de la 
production algérienne qui se tient 
jusqu’au 25 décembre courant, 
au Palais des expositions (Pins-
maritimes) à Alger, est organisée 
par le ministère du Commerce et 

de la promotion des exportations 
et la Société algérienne des foires 
et exportations (Safex).
Annulée l’année dernière 
en raison de la pandémie de 
Covid-19, cette 29ème édition est 
placée sous le slogan “Stratégie, 
créativité et efficacité : clés du 
développement économique et 
d’accès aux marchés extérieurs”.
Les organisateurs prévoient la 
participation de plus de 500 
exposants et 50 start-up à cette 
manifestation mobilisant à cet 

effet l’ensemble des pavillons du 
Palais des expositions, soit une 
superficie de plus de 25.000 m2.
La FPA ouvrira ses portes au grand 
public à partir de demain mardi, 
de 11h00 à 18h00, tout au long 
de la période de l’organisation de 
l’évènement qui prévoit plus d’un 
million de visiteurs.
Plus de 31 secteurs d’activité 
seront présents à la FPA à 
l’image de l’industrie chimique et 
pétrochimique, l’agroalimentaire, 

les travaux publics, les services, 
le bâtiment et les matériaux de 
construction, l’électronique et 
l’électroménager, la sidérurgie, 
l’industrie manufacturière, 
mécanique, et bien d’autres.
La foire permettra de mettre en 
valeur les capacités des entreprises 
algériennes, d’appuyer les 
opportunités de partenariat dans 
tous les secteurs et de promouvoir 
la complémentarité économique 
entre les différents opérateurs 
locaux participant à l’exposition.
Cette manifestation économique 
se veut également l’occasion pour 
les entreprises d’exposer leurs 
produits et dernières créations, 
l’élargissement de leurs comptes, 
réseaux d’affaires, de distribution 
et la commercialisation de leurs 
produits auprès des entreprises 
publiques et privées.
La FPA connaitra également 
l’organisation d’un salon dédié 
aux exportateurs et aux futurs 
exportateurs, un évènement 
visant à réunir, du 19 au 22 
décembre, l’ensemble des acteurs 
activant autour des opérations 
d’exportation.
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AnnABA / APW

Le nom du nouveau président 
de l'APW d'Annaba révélé

AnnABA / PÉnUriE d’EaU poT abLE

Plusieurs localités d’Annaba sans eau 
potable depuis près d’une semaine 

AnnABA / EL BoUni

Glissement de terrain et grave fissuration 
de la chaussée menant vers les tours AADL 

Le nom du nouveau P/APW 
a été révélé cette semaine, 
il s'agit d'Abdelaziz Chelali, 

un candidat élu du Front El-
Moustakbel.
Malgré son jeune âge Abdelaziz 
Chellali a pu s’imposer dans la vie 
professionnelle. Selon notre source 
proche, Abdelaziz Chellali  est un 
architecte de 44 ans, il a occupé 
des postes à responsabilité, tels que   
Directeur d'une entreprise privée et 
chef de projet chargé du suivi de la 
réalisation de la nouvelle ville de 
Draâ Errich. 

Les habitants de 
plusieurs localités 
d’Annaba, telles que  

Hdjar Eddiss, Kharaza , 1er 
Mai, Oued Focha, Plaine 
Ouest, Seraidi, Ain El Berda 
connaissent  des perturbations 
en eau potable depuis environ 
une semaine,  ce qui les oblige, 
parfois, à s'approvisionner 
eux-mêmes en eau potable 
par leurs propres moyens.  
En effet, pour pallier à cette 
défaillance, les habitants 
s'approvisionnent à l’aide 
de jerricans au niveau des 

camions-citernes. «Cette 
situation désolante les 
contraint à vivre dans un 
état de précarité, « Notre 

quotidien est vraiment 
pénible » dira un riverain, 
rencontré sur les lieux, et 
d’ajouter : «Cette pénurie 

nous oblige, parfois, de nous 
contenter de l'eau minérale, 
vu la qualité de l’eau ». 
L’absence de cette matière 
vitale ne fait qu’aggraver 
le calvaire des populations 
locales, compliquant ainsi 
leur quotidien. « Jamais une 
coupure d’eau n’a suscité 
autant de désagréments mêlés 
à une profonde colère chez 
les habitants qui sollicitent 
l’intervention immédiate 
des autorités locales afin de 
se pencher sur ce problème 
de coupures itératives d’eau 
potable» s’exprimera un 

habitant. « Nous n’avons 
pas cessé d’interpeller 
les autorités locales et les 
services concernés afin de 
prendre en charge notre 
doléance de façon objective, 
mais en vain», ajoutera-t-
il.	 Les fréquentes et 
longues coupures d'eau 
potable stressent les citoyens 
qui se disent exaspérés  
par ces désagréments, se 
demandant à quel saint se 
vouer. Ces derniers   exigent 
le rétablissement de la 
distribution d’eau potable, au 
moins un jour sur deux.

Les habitants des 
tours AADL d’El 
Bouni interpellent 

les autorités locales en 
extrême urgence pour 
attirer leur attention au sujet 
d’un glissement de terrain 
survenu  au niveau de la 
même cité exactement au 
niveau du lieu surnommé « 
Etalaa » en face la mosquée 
« Mouslim » ayant provoqué    
une grave fissuration de la 
ch	 aussée. Craignant 
pour leur vie, les habitants, 
particulièrement les 
automobilistes  ont sollicité  
l’intervention des autorités 
locales, afin de se pencher 
sur ce problème et de prendre 
des mesures urgentes par 
l’emplacement de murs 

de soutènement. En effet, 
cet affaissement de terrain 
ne cesse de causer les 
désagréments aux citoyens et 
aux usagers de cet important 
axe routier. « Les habitants 
son angoissés au même titre 
que les transporteurs. L’état 

des lieux de quelques axes 
routiers  a rendu au fil les jours 
la circulation automobile très 
difficile voire impraticable et 
dangereuse pour les piétons et 
automobilistes » précisera un 
des habitants.
Ces derniers  vivent sous la 

constante menace de risque 
d’écroulement de leur bâtisse 
et du danger qui les guette en 
cas de nouveaux glissements 
de terrain. Il est clair que  
les glissements de terrain ne 
menacent pas seulement les 
habitations mais aussi les 

infrastructures routières. À 
l’approche de  chaque saison 
hivernale, l’inquiétude  et 
l’angoisse, vis-à-vis de ce 
phénomène, hantent les esprits 
des habitants, notamment 
ceux des villages vivant sur 
les flancs de montagnes.

AnnABA / noMina Tion

Installation de madame Rahoui Ismahene 
au poste de nouvelle directrice de la DSA

Madame Rahoui 
Ismahene ép 
Saber Cherif, 

a été installée  dans ses 
nouvelles fonctions à Annaba 
, en qualité de   nouvelle 
directrice   de la direction 
des services agricoles, a-t-on 
appris auprès  de la direction  
et ce  en remplacement de  
Yacine Ghediri. Un travail 
de fond attend cette nouvelle 
directrice  pour redynamiser 
ce secteur clé de l'économie 

de la wilaya d’Annaba 
et redynamiser le secteur 
agricole. L'agriculture permet 
de lutter contre la pauvreté 
et soutenir la sécurité 
alimentaire. Pour cela, il faut 
surtout évaluer les points 
forts et les points faibles de 
ce secteur afin de soutenir 
les différentes branches de 
production et renforcer leur 
rendement dans le cadre de 
la démarche de l'Etat qui 
vise à diversifier l'économie 
nationale.

Sihem. Ferdjallah

Sarah Yahia

Sarah Yahia

Sihem Ferdjallah
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AnnABA / réactions et commentaires

L’euphorie de la victoire contre 
le Maroc et l’espoir 

des demi-finales
Les commentaires vont bon train

AnnABA / Association
L’association de l’éducation  

thérapeutique des diabétiques 
en campagne de sensibilisation 

AnnABA / Fait divers
Chute mortelle d’un ouvrier 

africain à Merzoug Amar

AnnABA / Energie 
Les habitants d’El Hraicha 
s’insurgent devant le siège 

de la daira

Un  jeune travailleur en bâtiment  
issu du Sierra Leone, âgé  de 24 
ans, a subi une chute  mortelle du 

2ème étage d’un immeuble en construction, 
à la cité ‘’Merzoug Amar’’ relevant de la 
commune de Sidi Amar, selon une source 
d’information crédible de la protection 
civile. Son corps s’est complétement 
écrasé au sol par cette chute. Le cadavre de 
la victime  a été acheminé vers la morgue 
du CHU d’El Hadjar où une autopsie sera 
effectuée. Actuellement une enquête est en 
cours pour déterminer les circonstances 
exacte de ce dramatique accident.  

Plusieurs cités,  notamment celle d’El 
Hraicha relevant de la commune 
de Ain Berda vivent au rythme 

des coupures fréquentes d’électricité et 
autres avaries depuis plusieurs jours. Une 
situation qui a poussé des habitants à 
lancer à une action de protestation devant 
le siège de leur commune pour solliciter 
l’intervention des autorités locales et des 
responsables concernés afin de trouver une 
solution à ces nombreuses défaillances. 
Selon une source d’information, les 

habitants souffrent depuis plus d’une 
semaine  de coupures récurrentes 
d’électricité, surtout en cette période 
d’hiver. Selon les protestataires, plusieurs 
familles ont vu leurs micro-ordinateurs, 
téléviseurs,  et autres appareils électriques 
rendus défectueux sous l’effet de ces 
coupures.  Ces pannes intermittentes 
surviennent le plus souvent en soirée, 
obligeant certaines familles à débrancher 
les prises d’alimentation de courant pour 
éviter tout risque d’endommagement 
de leurs matériels électriques et articles 
électroménagers.  

Contre le Maroc ! Il a fallu d’abord 
chasser le doute et les fantômes et 
puis il y aura le reste sur terrain. 

L’essentiel même. Le coach Madjid 
Bouguera et son staff ont su inculqué cet 
état d’esprit sur le terrain pour gagner 
ce rapport de force  en envoyant leurs 
adversaires au tapis dans l’ultime minute 
de jeu de la  partie grâce au capitaine du 
bateau Rais Bolhi l’homme du match. La 
mise en place de système calculé après 
la déconvenue de Boudjenah a rapporté 
ses fruits avec l’intégration de Bendebka, 
Bedrane,Benada et Togai selon un plan 
tactique mûrement réfléchi composé d’un 
quatuor plus en jambe au milieu de terrain. 
L’Algérie de Madjid Bouguera a sorti 
alors  le Maroc au  finish .dans un combat 
féroce loyal.” La peur est légitime dans 
le sport et la victoire a libéré le peuple 
Algériens” estiment les citoyens Annabis 
dans leurs discussions dans les places 
publiques et les cafés lesquels d’ailleurs 
comme un seul homme ont chanté et 
danser comme partout ailleurs dans le pays 
la qualification des “verts” face aux lions 
de l’Atlas en terre Arabe. Ils ont scandé 
comme à l’accoutumé les “one two three 
viva l’Algérie”. Dans les discours d’après 

match, on commentait avec beaucoup de 
fierté ce succès la fougue et la détermination 
de nos protégés. Ce match qu’ils qualifient 
de combat sportif dans un autre combat’” 
c’est un match qui a fait couler beaucoup 
de sueur,  il y avait une forte pression 
sur les joueurs, nos représentants se 
sont comportés sur le terrain comme des 
gladiateurs dans une arène enflammés 
par une forte charge historique “ pas 
question de laisser la qualification filée à 
leurs adversaires.”explique-t-on. Ce son 
de cloche a du sonner dans les oreilles 
de Belaili à l’ultime de la partie qui 
envoya au tapis le gardien marocain. 
Cette qualification a été suivie d’un grand 
brouhaha à Annaba en dépit des mauvaises 
conditions atmosphériques. Fierté 
oblige, d’ailleurs le ministre des affaires 
étrangères Ramdane Lamamra a aussitôt 
félicité les “verts” dans son twitter “ je suis 
fier de nos représentants de l’E N, pour 
leur belle victoire et leur esprit fair-play 
de haut niveau “ a-t-il déclaré. Maintenant 
les lampions sont tournés vers le prochain 
match des demi-finales contre le Qatar le 
pays organisateur et les prochaines heures 
d’avant match seront bercées par une forte 
pression que les coéquipiers de Belali vont 
devoir surmonter pour inverser la tendance 
et avoir confiance au groupe.

L’association   de l’éducation  
thérapeutique des diabétiques  
d’Annaba  est à pied d’œuvre, 

pour sensibiliser,  par tous les moyens, 
les citoyens sur l’éducation thérapeutique 
concernant le diabète.
Cette dernière a souligné que l’objectif 
était d’informer les  femmes et même 
les hommes  sur les dangers et les 
complications du diabète  et  visait  à 
promouvoir un accès abordable et équitable 
pour toute personne atteinte  du diabète 
ou à risque de diabète aux médicaments 
et technologies essentiels au traitement 
de la maladie. Ces campagnes organisées 
d’une manière régulière, permettra 
aussi  de sensibiliser les femmes sur la 
nécessité de disposer de l’information et 
de l’éducation dont elles ont besoin pour 
obtenir des résultats optimaux en matière 
de lutte contre le diabète et renforcer leurs 

capacités à prévenir le diabète de type 2.
Pendant une grossesse, une glycémie 
élevée augmente considérablement le 
risque pour la santé de la mère et de l’enfant 
ainsi que le risque de diabète pour l’enfant 
à l’avenir. Le diabète représente une des 
causes majeures de cécité, d’insuffisance 
rénale, de crise cardiaque, d’accident 
vasculaire cérébral et d’amputation des 
membres inférieurs.
Selon leur déclarations, le diabète peut 
être traité et ses conséquences évitées 
ou retardées par des médicaments, un 
dépistage régulier et un traitement des 
complications créées par cette maladie. 
Enfin, le  ministère de la Santé se penche 
actuellement sur l’élaboration d’un guide, 
premier du genre, de bonnes pratiques 
de la femme diabétique enceinte sous 
la supervision d’experts nationaux 
conformément aux recommandations de 
l’Organisation mondiale de la Santé .

Tayeb Zgaoula

Sihem Ferdjallah

Sarah Yahia

B.I
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La première promotion de 
la Faculté de médecine 
de l’Université Kasdi 

Merbah d’Ouargla (UKMO), 
composée de 38 lauréats, 
est sortie lundi lors d’une 
cérémonie tenue au niveau du 
rectorat de l’Université.
Intervenant à cette occasion, la 
représentante du ministère de 
l’Enseignement Supérieur et 
de la Recherche Scientifique 
(MERS), Mme. Ourida Gacem 
a affirmé que “le secteur 
a accordé un grand intérêt 
à la formation en sciences 
médicales, notamment dans 
le Sud”, et ce, dans le but de 
contribuer au “renforcement de 
la prise en charge sanitaire des 
populations de cette région du 
pays”.
Mme. Gacem a ajouté, à ce 
propos, que “le MERS s’attèle 
à offrir l’appui nécessaire 
au développement de cette 
Faculté”, en saluant les efforts 
consentis par l’encadrement 
pédagogique des étudiants ayant 
accompli leur cursus au niveau 
de la Faculté de médecine de 
l’UKMO de 2014 à 2021.
Pour sa part, le recteur de 

l’UKMO, Pr. Mohamed Tahar 
Hallilat a salué la contribution 
efficace du Centre hospitalo-
universitaire militaire (CHU-
Militaire) d’Ouargla, en ce qui 
concerne la formation théorique 
et pratique des futurs médecins, 
tout au long de leur cursus 
pédagogique, en mobilisant 
d’importants moyens humains 
et logistiques.
Le Doyen de la Faculté de 
médecine, Pr. Abdelmadjid 
Chahama a donné, de son côté, 
un aperçu sur l’évolution de la 
Faculté qui a ouvert ses portes 
l’année universitaire 2014-

2015 au profit des bacheliers 
issus des wilayas d’Ouargla, El-
Oued et Illizi notamment.
Il a également mis en avant 
“l’importance et l’intérêt 
de la formation en sciences 
médicales, tant attendue par 
les étudiants du Sud du pays, 
notamment pour certains 
qui n’ont pas la possibilité 
de se déplacer vers d’autres 
universités pour ce genre 
d’études”.
M.Chahama a évoqué, en 
outre, l’impact attendu de 
cette Faculté en matière 
d’offre de prestations de santé 

de qualité dans la région, et 
ce, par le renforcement de 
l’encadrement hospitalier, sans 
oublier “l’accompagnement 
précieux du secteur militaire 
et l’engament des pouvoirs 
publics qui ont mis les moyens 
budgétaires nécessaires pour 
le développement de cette 
Faculté”.
L’intervenant a exposé, par 
ailleurs, les points faibles 
notifiés concernant “l’absence 
de confiance d’une grande 
partie des étudiants, et surtout 
de leurs parents, quant à la 
bonne formation dans cette 

jeune Faculté, notamment lors 
des premières années de son 
existence.
“Une absence de confiance qui 
s’est traduite par le transfert 
de près de 63 % des étudiants 
vers d’autres universités”, a-t-il 
déploré.
M.Chahama a également 
déploré l’affluence “très faible” 
des hospitalo-universitaires 
à cette Faculté lors des 
concours de recrutement, 
en plus de l’instabilité du 
corps enseignant existant, en 
raison de “faibles conditions 
socioprofessionnelles”, en 
attendant la réalisation du 
projet de CHU d’Ouargla 
permettant d’accompagner le 
développement de cette Faculté.
La majorité des lauréats 
approchés par l’APS en marge 
de cette cérémonie de sortie de 
la 1ère promotion de médecins, 
baptisée au nom de la défunte 
étudiante de la même Faculté 
Ibtihal Lakkat, décédée des 
suites du coronavirus, n’ont pas 
caché leur “joie” à cette occasion 
et leur volonté d’accomplir leur 
“noble devoir”.

oUArGLA

Sortie de la 1ère promotion de la Faculté de médecine 

L’ Agence du bassin 
hydrographique 
Sahara (ABH-

Sahara) a organisé dans 
la wilaya de Bechar une 
rencontre d’information 
et de sensibilisation sur la 
rationalisation de l’utilisation 
de l’eau, a indiqué lundi un 
communiqué de cette institution 
basée à Ouargla, selon APS.
La rencontre, qu’a abritée 
le Centre de formation et 
d’apprentissage “Berkat 
Boudjemaa”, a été animée par 

des cadres de l’ABH-Sahara, du 

secteur des ressources hydriques 

et de l’Environnement, et des 

représentants de la société 

civile, en présence de plus de 40 

imams, mourchida et stagiaires 

de la formation professionnelle, 
a précisé la source.
La journée d’information, 
qui entre dans le cadre d’une 
campagne nationale de 
sensibilisation des citoyens à 
l’impérative préservation de 
la ressource hydrique, a pour 
objectif d’impliquer les imams 
de la région de Saoura dans la 
sensibilisation à l’économie et 
la rationalisation de l’usage de 
l’eau, a-t-on ajouté.
Elle vise aussi à renforcer le 
rôle des structures de culte 

dans la sensibilisation des 
citoyens concernant la lutte 
contre le fléau du gaspillage 
de l’eau, des branchements 
anarchiques et illicites, poursuit 
le communiqué.
Organisée en collaboration 
avec la direction des Affaires 
religieuses et des Wakfs 
de la wilaya de Bechar, la 
rencontre a été une occasion 
aussi de présenter un système 
innovant de recyclage des eaux 
d’ablution dans les mosquées.
Il s’agit d’une mini-station de 

traitement des eaux d’ablution, 
installée à la mosquée El-Qods 
dans la commune d’Igli (wilaya 
de Béni-Abbes), a-t-on fait 
savoir.
Initié par un membre de 
l’association locale de 
l’environnement et du 
patrimoine, à savoir l’ingénieur 
Larbi Othmane, ce système 
permettra de réutiliser les eaux 
d’ablution dans l’irrigation et 
l’arrosage des espaces verts, et 
ce pour contribuer à l’économie 
de l’eau.

oUArGLA -ABH-sAHArA

La rationalisation de l’utilisation de l’eau thème d’une 
rencontre à Bechar

Les services des douanes 
opérationnels au port 
d’Alger ont saisi, 

la semaine dernière, deux 
pistolets et des munitions lors 
de deux opérations distinctes, 
a indiqué dimanche passé un 
communiqué de la direction 
régionale des douanes Alger 
port, selon APS.
Ces deux opérations menées 
par les services des douanes 
opérationnels au port d’Alger 
relevant de l’inspection 
divisionnaire des douanes 

(régimes particuliers) 
s’inscrivent dans le cadre de 

la lutte contre la fraude et la 
contrebande, selon la même 

source.
Un pistolet a été saisi lors 
d’un contrôle douanier des 
voyageurs lors d’un voyage 
maritime en provenance de 
l’étranger. Le pistolet était 
dissimulé dans le coffre arrière 
d’un véhicule touristique, 
selon le communiqué.
Par ailleurs, un pistolet 
automatique a été saisi lors 
d’un contrôle douanier mené en 
collaboration avec les services 
de sécurité compétents. Le 
pistolet était démonté en 

pièces réparties dans plusieurs 
enveloppes postales, indique-
t-on de même source.
La procédure légale a 
été aussitôt engagée et 
les instances judiciaires 
compétentes ont été saisies, 
selon les douanes.
Menées par les agents des 
douanes algériennes au port 
d’Alger en collaboration avec 
les services compétents, ces 
opérations s’inscrivent dans le 
cadre de la préservation de la 
sécurité du pays et du citoyen.
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Les élections locales palestiniennes, une opportunité 
pour le Fatah

Tornades aux Etats-Unis 
Les recherches continuent mais l’espoir s’amenuise

Un «raz-de-marée 
d’Omicron» au Royaume-Uni 
En difficulté, Boris 

Johnson veut 
reprendre la main

Le Hamas boucle le site de l’explosion dans le camp du 
Liban, et affirme que des bouteilles d’oxygène ont explosé

Les élections municipales 
palestiniennes qui se sont 
déroulées samedi ont 

enregistré un taux de participation 
beaucoup plus élevé qu’en 
2017, selon le responsable de la 
Commission électorale Hanna 
Nasser.
Dimanche, ce dernier a annoncé 
que 66 % des électeurs éligibles 
(405 687 personnes) avaient voté 
aux élections des conseils locaux 
dans les zones C.
Des scrutins similaires pour les 
villes principales des zones A et 
B devraient avoir lieu le 26 mars 
2022.
Les listes indépendantes (de 
familles et de tribus) ont obtenu 
71 % des voix, contre 29 % pour 

les listes de partis, a-t-il précisé.
En 2017, seuls 53 % des électeurs 
avaient participé aux élections des 
conseils locaux.
Nasser a également mentionné 
que toutes les plaintes déposées 
avaient été examinées puis 
rejetées, étant donné qu’elles 
n’auraient pas changé les résultats.
Pour Rima Nazzal, membre du 
Secrétariat de l’Union générale 
des femmes palestiniennes et 
experte en élections, les élections 
avaient été bénéfiques au Fatah.
«Bien que la séparation des dates 
d’élections s’oppose à la loi, 
les résultats du scrutin aideront 
sans doute le Fatah à surmonter 
la perte de soutien provoquée 
par l’annulation des élections 

législatives le 30 avril dernier.»
Nazzal a précisé que le Fatah, le 
mouvement national palestinien, 
avait remporté 123 des 162 listes 
non contestées du conseil.
Dans d’autres listes, il est difficile 
de savoir quel parti politique 
a gagné puisque la plupart des 
communautés rurales présentent 
des candidats locaux qui ne sont 
pas nécessairement affiliés à un 
mouvement particulier.
Suheir Ismael Farraj, directrice de 
l’organisation Women Media and 
Development également connue 
sous le nom de TAM et basée à 
Bethléem, a indiqué à Arab News 
que les élections des conseils 
locaux étaient majoritairement de 
nature tribale.

«Dans la plupart des communautés, 
les vainqueurs appartiennent à de 
grandes tribus familiales plutôt 
qu’à des mouvements politiques.»

Farraj a reconnu que dans de 
nombreuses communautés, le 
chef tribal est lui-même rattaché à 
l’une des factions palestiniennes.

Des fouilles désespérées 
mais hélas vaines 
se poursuivaient 

dimanche pour retrouver 
d’éventuels survivants sur le 
site d’une usine de bougies au 
cœur des Etats-Unis, devenue 
le symbole de la dévastation 
causée par des tornades qui ont 

fait au moins 94 morts dans 
leur sillage.
Ce phénomène météorologique 
exceptionnel a traversé cinq 
Etats, y laissant une traînée de 
destructions sur des centaines 
de kilomètres, mais c’est à 
Mayfield, dans le Kentucky, 
que celles-ci ont été les pires.

La fabrique de bougies Mayfield 
Consumer Products n’est plus 
qu’un enchevêtrement de 
poutrelles et de tôles tordues, 
empilées sur plusieurs mètres 
de hauteur. Equipés de grues, 
bulldozers et autres engins 
mécaniques, les secouristes 
progressaient dimanche 
lentement dans les décombres, 
continuant à espérer un miracle.  
Quelque 110 employés 
travaillaient dans l’usine 
vendredi soir pour répondre à 
la demande de la période des 
fêtes, quand la tornade a tout 
détruit. Plusieurs dizaines de 
personnes manquent toujours à 
l’appel.
“Les mots manquent” à Jason 
Riccinto, pompier volontaire, 
pour décrire la dévastation sur 
le site. “On a creusé les gravats 
hier, j’y ai passé huit heures, 

la nuit d’avant on a travaillé 
jusqu’à 04H00 du matin. Je 
n’ai jamais rien vu de pareil de 
toute ma vie”, a-t-il confié.
Avec quelques autres, Stephen 
Boyken, pasteur dans une 
église locale, s’est précipité 
sur les lieux dès vendredi soir, 
pour participer aux opérations 
et “pour réconforter”.
“Des gens criaient, étaient 
apeurés. J’ai tenu les mains 
de ceux qui étaient bloqués, 
coincés sous un mur de 
briques”, a-t-il relaté.
Interrogée par NBC, la maire 
de Mayfield, Kathy O’Nan, a 
semblé tempérer l’éventualité 
d’un miracle: “Il reste toujours 
un espoir. Mais, en ce moment, 
ce que nous espérons c’est 
un abri au chaud pour nos 
survivants”.

Les responsables de santé au Royaume-
Uni ont annoncé ce dimanche 12 

décembre relever le niveau d’alerte Covid 
en raison d’une « rapide augmentation 
» des cas du variant Omicron. Des doses 
de rappel seront proposées aux plus de 
18 ans d’ici fin décembre, a déclaré le 
Premier ministre Boris Johnson dans un 
discours enregistré à la nation, alors qu’il 
se débat dans des scandales à répétition.
« Un raz-de-marée d’Omicron arrive » 
au Royaume-Uni, a averti le Premier 
ministre, face caméra depuis son bureau, 
annonçant pour le contrer une forte 
accélération de la campagne de rappel 
vaccinal. « Il est maintenant clair que 
deux doses de vaccin ne suffisent pas pour 
assurer le niveau de protection dont nous 
avons tous besoin. Aujourd’hui, nous 
lançons la ‘’mission nationale d’urgence 
Omicron’’. Faites votre dose de rappel 
maintenant ! », a ajouté Boris Johnson.
Depuis ce lundi 13 décembre, tous les 
plus de 18 ans en Angleterre peuvent 
recevoir une troisième dose de vaccin 
d’ici fin décembre, soit un mois plus tôt 
qu’initialement prévu. À travers le pays, 
la propagation d’Omicron est fulgurante, 
note Nina Guérineau de Lamérie depuis 
Londres. Dimanche, pour la première 
fois, des patients porteurs du variant ont 
été admis à l’hôpital. Si rien n’est fait, 
25 000 à 75 000 décès pourraient être 
recensés fin avril.
Plus tôt dans la journée de dimanche, les 
responsables de santé britanniques ont 
élevé le seuil d’alerte de trois à quatre, ce 
qui est le deuxième niveau le plus élevé. « 
La transmission est élevée et la pression 
sur les services de santé est généralisée et 
importante ou en augmentation, ont-ils 
souligné. Les premiers éléments montrent 
qu’Omicron se propage beaucoup 
plus rapidement que Delta et que la 
protection vaccinale contre les maladies 
symptomatiques d’Omicron est réduite. »

Le mouvement 
palestinien Hamas au 
Liban a déclaré samedi 

que l’explosion qui a secoué 
le camp de réfugiés de Burj 
Al-Shemali dans la ville de 
Tyr, dans le sud du Liban, 
vendredi soir, avait été causée 
par un « court-circuit électrique 
dans une zone de stockage de 
bouteilles d’oxygène ».  
Vendredi, des membres du 
Hamas ont mis en place un 
cordon de sécurité autour du 
site de l’explosion. L’incendie 
qui en a résulté a fait une 
dizaine de blessés et causé 
d’importants dégâts matériels. 
Aucun journaliste n’a pu entrer 
dans le camp pour constater les 
dégâts l’armée libanaise ayant 
bouclé la zone. 
Une source militaire libanaise 

a déclaré vendredi soir 
qu’ « un incendie dans un 
entrepôt de munitions, d’armes 
et de denrées alimentaires 
appartenant au Hamas a 
provoqué l’explosion ». 
Des séquences vidéo prises 
par les résidents du camp ont 
montré des éclairs rouges 
sortant des flammes, suivis 
d’une énorme explosion, qui 
a eu lieu à la mosquée Abi bin 
Kaab du Hamas. 
Certains ont signalé qu’il y 
avait un dépôt de munitions 
du Hamas près de la mosquée 
qui contenait des grenades 
propulsées par fusée et des 
balles, tandis que d’autres ont 
suggéré que le Hamas stockait 
des bouteilles d’oxygène dans 
cette zone pour les cas graves 
de coronavirus (Covid-19) dans 

le camp. 
Les résidents du camp ont 
partagé des séquences vidéo 
des explosions successives qui 
ont suivi l’incendie, montrant 
la panique et le chaos alors 
que les gens cherchaient à 
comprendre ce qui se passait. 

Les maisons et les magasins du 
camp ont été considérablement 
endommagés et certaines 
voitures ont été incendiées. 
Samedi, les habitants se sont 
précipités pour nettoyer les 
débris des fenêtres, des portes 
et des voitures brisées. 
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Sicile 
Trois morts et six disparus après une explosion 

ayant touché des immeubles

France 
Cinq morts dans l’incendie d’un immeuble 

à Saint-Denis de la Réunion

Le gouvernement britannique subit encore la pression 
de son départ «chaotique» d’Afghanistan

Un Palestinien 
tué par les forces 
israéliennes lors 

de heurts en 
CisjordanieTrois personnes sont 

mortes et six sont 
portées disparues après 

une explosion qui a touché 
plusieurs immeubles dans la 
ville de Ravanusa, en Sicile, 
selon un bilan révisé dimanche 
des autorités locales.  
Deux femmes ont été retrouvées 
vivantes sous les décombres 
par les secours, aidés par des 
chiens de détection.   
La Sécurité civile locale a 
indiqué sur sa page Facebook 
que le bilan était de trois morts, 
et non quatre comme elle 
l’avait indiqué précédemment.  
Les sauveteurs et leurs chiens 
renifleurs étaient toujours à 
la recherche des personnes 
disparues après cette 

catastrophe survenue samedi 
soir (19H30 GMT) dans le 
sud de l’île italienne en mer 
Méditerranée.   
Leur tâche est cependant rendue 
ardue par l’amoncellement 
de gravats, gigantesque selon 
les images télévisées, avec 
aux alentours des immeubles 
calcinés et endommagés.  
Le nombre de bâtiments 
effondrés ou touchés n’était 
pas encore déterminé 
dimanche matin. Les premiers 
rapports citaient un immeuble 
d’appartements, mais selon le 
site internet de l’unité régionale 
de protection civile de Sicile 
« quatre immeubles sont 
concernés ».   
Selon les informations locales, 

jusqu’à 10 bâtiments ont été 
touchés, des chiffres qui n’ont 
pas pu être confirmés par l’AFP.   
Les pompiers triaient le haut tas 
de béton, dans lequel on pouvait 
voir divers fours, climatiseurs 
et autres appareils ménagers.   
« Tout est extrêmement 
difficile car les bâtiments se 
sont effondrés les uns sur les 
autres et les décombres se 
chevauchent », a expliqué 
le chef des pompiers de 
la province d’Agrigente, 
Giuseppe Merendino, cité par 
le quotidien Giornale di Sicilia.  
« Nous devons chercher des 
espaces entre les décombres 
pour récupérer les disparus », 
a-t-il déclaré. « Maintenant, 
malheureusement, les chiens 

ne nous ont donné aucune 
autre indication et nous devons 
chercher par d’autres méthodes. 
»  
Une « énorme onde de choc » 
a été ressentie à 100 mètres, a 
précisé Salvatore Cocina, chef 
de l’unité de protection civile 
de Sicile.  
Une fuite de gaz pourrait être à 
l’origine du sinistre. « Du gaz 
s’est probablement accumulé 
dans une cavité. Cette poche 
de gaz a pu ensuite trouver 
un élément déclencheur 
accidentel: une voiture, un 
ascenseur, une application 
électrique », a commenté sur 
la chaîne Rainews 24 Giuseppe 
Merendino.  

Au moins cinq 
personnes ont été 
tuées dans un incendie 

spectaculaire qui a détruit un 
immeuble à Saint-Denis de 
la Réunion dans la nuit de 
dimanche à lundi, a indiqué, 
ce lundi 13 décembre, la 
préfecture de La Réunion.
 Au moins cinq personnes 
ont été tuées dans la nuit de 
dimanche à lundi à Saint-
Denis de La Réunion dans 
un incendie d’une ampleur 
inégalée depuis plusieurs 
décennies, qui a touché un 
immeuble appartenant à un 
bailleur social.
« À ce stade, l’identité de ces 

personnes n’est pas déterminée 
», ont précisé le préfet de La 
Réunion Jacques Billant et 
la procureure de Saint-Denis 
Véronique Denizot dans un 
communiqué. Deux autres 
victimes sont en état d’urgence 
absolue, indique la préfecture, 
et 19 autres personnes sont 
en urgence relative. Parmi 
ces dernières, huit ont été 
hospitalisées, précisent la 
préfecture et le parquet. « La 
phase de reconnaissance des 
bâtiments par les sapeurs-
pompiers se poursuit dans 
des conditions difficiles », 
ajoutent-ils. Le bilan n’est 
donc pas définitif.

Plus tôt dans la matinée de 
lundi, les services de secours 
avaient d’abord annoncé la 
mort d’une seule victime, 
découverte dans les décombres 
de l’immeuble.
Une centaine d’appartement 
détruits
Pour une raison indéterminée 
à ce stade, le feu a pris 
vers 01h15 (21h15 GMT 
dimanche) dans l’un des 
appartements de l’immeuble 
appartenant à la société 
immobilière du département 
de La Réunion (SIDR), un 
bailleur social. « Les flammes 
se sont rapidement propagées 
à tout l’immeuble par les 

coursives en bois », a souligné 
le colonel Frédédic Léguiller, 
commandant le Service 
d’incendie et de secours 
(Sdis).
« J’ai été réveillé par des 
craquements, je n’ai pas 
compris tout de suite et puis 
j’ai vu les lueurs. J’ai crié pour 
réveiller ma famille », raconte 
Jeysone, un jeune homme 
d’une vingtaine d’année qui 
vivait dans un logement au 4e 
étage. « Nous, on a pu sortir, 
mais je ne sais pas ce qui s’est 
passé pour des voisins. Tout 
est allé si vite, à peine deux 
minutes », ajoute-t-il sous le 
choc.

Une enquête du 
Parlement britannique 
examine de nouvelles 

preuves de la mauvaise gestion 
gouvernementale du retrait de 
l’Afghanistan, rapporte The 
Observer. 
Les nouvelles informations, 
qui ont été obtenues de divers 
départements et agences, 
ont renforcé le témoignage 
critique d’une source du 
ministère britannique des 
Affaires étrangères, dont les 
allégations selon lesquelles 
l’incompétence « a laissé des 
gens mourir aux mains des 

talibans » ont porté un coup 
sérieux au gouvernement. 
Des milliers de courriels 

concernant des Afghans en 
grave danger n’ont pas été 
lus au moment de la prise 

de contrôle des talibans, a 
rapporté The Observer en août. 
Les critiques de députés et de 
ministres du gouvernement 
ont également été totalement 
ignorés. 
Tom Tugendhat, président de 
l’enquête, déclare au journal 
que des personnalités de haut 
rang se sont présentées pour 
présenter leurs comptes rendus 
des événements. 
Il fait état d’informations 
recueillies la semaine dernière 
auprès de trois responsables 
du ministère des Affaires 
étrangères qui travaillaient 

sous la direction du secrétaire 
permanent Sir Philip Barton, 
qui avait précédemment 
admis être resté en vacances 
11 jours après la chute de 
l’Afghanistan aux mains des 
talibans, ce que Tugendhat a 
qualifié de « complètement 
extraordinaire ». 
Le député déclare qu’il est 
désormais « plus convaincu 
» du témoignage de Raphael 
Marshall, le jeune responsable 
dont la description des 
événements a conduit à des 
critiques sur la gestion de la 
crise par le gouvernement. 

Un Palestinien a été tué lundi 
matin lors de heurts avec les 

forces israéliennes en Cijordanie 
occupée, ont annoncé des sources 
médicales et de sécurité. 
Selon les sources palestiniennes, 
l’homme - Jamil Al-Kayyal, 31 
ans - est mort après avoir été 
touché à la tête par des tirs, après 
un affrontement dans le quartier 
de Ras Al-Ain à Naplouse.
Selon la police israélienne, 
des agents des forces spéciales 
appuyés par des soldats avaient 
arrêté un suspect à Naplouse et 
saisi une arme semi-automatique. 
“Lorsque les forces spéciales ont 
terminé leur opération et sont 
sorties du site, des émeutiers leur 
ont lancé des engins explosifs à 
courte portée, mettant leurs vies 
en péril”, a déclaré la police dans 
un communiqué.
“Les forces ont répondu par des 
tirs en direction des assaillants, 
et semblent avoir touché l’un 
d’entre eux, qui a été évacué de 
la scène par des médecins du 
Croissant-Rouge”, précise le 
communiqué.
Bien qu’Israël n’ait pas de 
présence permanente dans 
les villes palestiniennes de 
Cisjordanie, les forces de sécurité 
y effectuent des raids et des 
arrestations, donnant parfois lieu 
à des affrontements.
Environ 475 000 colons israéliens 
vivent en Cisjordanie, où 
habitent plus de 2,8 millions de 
Palestiniens. 
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12 Sport National

Le Président de la 
Commission technique 
du Comité international 

des Jeux méditerranéens 
(CIJM), Mohamed Zribi, a salué 
dimanche à Oran la qualité des 
infrastructures sportives qui 
abriteront les compétitions de 
la 19e édition prévue en été 
2022.
Dans une déclaration à la 
presse en marge de sa visite 
d’inspection au Complexe 
sportif olympique (Oran) en 
compagnie des représentants 

des chefs de missions et 
des délégués techniques des 
fédérations internationales, M. 
Zribi s’est dit satisfait de l’état 
d’avancement des travaux 
notamment au niveau de la 
salle omnisports dotée de 6.000 
places et du centre nautique 
outre les travaux de restauration 
effectués dans plusieurs autres 
structures, saluant «la qualité 
de ces infrastructures sportives 
réalisées selon les normes 
internationales».
«Nous n’avons pas 

d’inquiétudes quant au 
parachèvement des travaux 
dans les délais fixés notamment 
concernant la salle omnisports 
et le centre nautique qui seront 
prêts fin janvier prochain», a-t-
il indiqué tout en souhaitant 
que la 19e édition à Oran sera 
meilleure que la précédente 
tenue à Tarragone (Espagne) en 
2017.
«Nous n’avions aucun 
doute sur les capacités de 
l’Algérie à organiser les Jeux 
méditerranéens», a affirmé M. 

Zribi, ajoutant que «l’édition 
d’Oran aura lieu dans les délais 
fixés du 25 juin au 5 juillet».
Il a rappelé également que le 
complexe olympique d’Oran 
est l’une des infrastructures les 
plus importantes dont s’est doté 
le mouvement sportif national. 
Il dispose d’un stade de football 
en gazon naturel et d’une 
capacité de 40.000 personnes et 
d’un stade pour les compétions 
d’athlétisme de 4.000 places. 
Les deux structures seront 
réceptionnées prochainement.

Selon le premier vice-président 
du Comité d’organisation 
des jeux méditerranéens et le 
wali d’Oran Saïd Sayoud, ces 
deux infrastructures devront 
être réceptionnées en janvier 
prochain.
Pour ce qui est du village 
méditerranéen, il se veut une 
infrastructure importante 
comprenant plus de 4.200 
chambres et plusieurs structures 
sportives et de loisirs, en sus 
d’un centre médical et de trois 
restaurants.

Le président sortant de 
la Ligue de football 
professionnel (LFP), 

Abdelkrim Medouar, a décidé de 
briguer un deuxième mandat à la 
tête de l’instance dirigeante de la 
compétition.
Alors qu’il s’agissait du dernier 
jour de dépôt des candidatures, 
Abdelkrime Medouar a décidé de 
briguer un nouveau mandat à la 
tête de la LFP, lui qui avait été élu 
en juin 2018.
« Je suis candidat à la présidence 
de la LFP. J’ai déposé mon dossier 
de candidature ce dimanche 
après-midi », a ainsi affirmé à 
l’APS Medouar, lui qui gère par 
dérogation (depuis le 20 octobre 
2020) les affaires courantes de la 
LFP suite à une autorisation de la 

Fédération algérienne (FAF).
L’ancien président de l’ASO 
Chlef, avait été élu à la tête 
de la LFP en juin 2018, en 
remplacement de Mahfoud 
Kerbadj. Le premier mandat 
de Medouar a été marqué, 
d’abord par une rébellion de 
certains membres de son bureau 
exécutif jusqu’à l’arrivée de la 
pandémie du Covid-19, dont 
les conséquences ont été fatales 
sur le bon déroulement du 
championnat avec un arrêt forcé 
de plusieurs mois.
Medouar (60 ans) sera en 
course avec Azzedine Arab, 
l’ancien président du Conseil 
d’administration de l’ES Sétif, 
qui avait été le premier à déposer 
sa candidature. Arab s’est dit très 

enthousiaste à l’idée de présider 
l’instance de gestion de football 
professionnel «après avoir été 
membre du bureau exécutif de 
la LFP pendant sept ans sous la 
présidence de Mahfoud Kerbadj.»
La commission de candidatures 
étudiera les dossiers des candidats 
aujourd’hui et rendra publique la 
liste de candidatures ce soir avant 
de laisser place à la commission 
de recours, pour étudier les 
éventuelles demandes, mercredi 
et jeudi de 9h00 à 17h00. La liste 
définitive des candidats retenus 
sera publiée jeudi.
L’Assemblée générale élective 
(AGE) aura, quant à elle, lieu 
mercredi 22 décembre au Centre 
technique national (CTN) de Sidi 
Moussa, à Alger.

LFP :
Medouar candidat à sa propre succession

JM oran-2022 :
La qualité des installations sportives saluée
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Le tirage au sort intégral des huitièmes 
de finale de la Ligue des Champions

Tirage Ligue des champions : 
Le Real Madrid est fou furieux

Après une première 
tentative marquée par 
la polémique, l’UEFA 

a procédé à un deuxième tirage 
au sort. Et le PSG n’a pas eu de 
chance, puisqu’il est tombé sur le 
Real Madrid, alors que le LOSC 
a tiré Chelsea une deuxième fois. 
Quelle journée, décidemment. 
Lors d’un premier tirage réalisé 
ce matin, le PSG et le LOSC 
avaient respectivement écopé 
de Manchester United et de 
Chelsea. Pas évident déjà... Et 
bien lors de ce deuxième tirage, 
les Parisiens sont tombés sur le 
Real Madrid, équipe qui semble 
un peu plus puissante que les Red 
Devils actuellement, alors que le 
champion de Ligue 1 a encore 
eu droit à Chelsea, vainqueur de 
la dernière édition et pire tirage 
possible, on peut le dire.

Une rencontre pariso-madrilène 
entre deux cadors européens, 
mais surtout, le duel entre le 
club de Kylian Mbappé et celle 
qui sera peut-être sa prochaine 
écurie. Autant dire que tous les 
yeux seront rivés sur lui... Et ce 
n’est pas tout, puisque si jamais la 
rumeur Zidane à Paris venait à se 

confirmer, imaginez le champion 
du monde 98 entraîner le PSG au 
Bernabéu...

De belles affiches !
Et à Lille, on doit vraiment se 
dire qu’on a pas de chance. Ce 
deuxième tirage semblait être 
une très bonne nouvelle pour les 
Dogues... Mais ces derniers ont 

finalement tiré, une deuxième 
fois, Chelsea, qui continue sur sa 
superbe dynamique. Autant dire 
qu’à Luchin, on rit sûrement un 
peu jaune.
En dehors des deux rencontres 
intéressantes pour le public 
français, on a aussi quelques 
belles affiches, un peu plus 
équilibrées que lors du premier 
tirage au sort. Un alléchant 
Inter-Liverpool par exemple, et 
un Atlético-Manchester United 
passionnant. Manchester City 
s’en sort plutôt bien de son 
côté puisque les troupes de Pep 
Guardiola défieront le Sporting.
Le nouveau tirage au sort des 
huitièmes de finale de la Ligue 

des Champions
RB Salzbourg (AUT) 

vs 
Bayern Munich (ALL)

Sporting CP (POR)
 vs 

Manchester City (ANG)

Benfica (POR) vs Ajax (HOL)

Chelsea (ANG) vs Lille (FRA)

PSG (FRA) vs Real Madrid 
(ESP)

Atlético de Madrid (ESP)
 vs 

Manchester United (ANG)

Villarreal (ESP) 
vs 

Juventus (ITA)

Inter (ITA)
 vs 

Liverpool (ANG)

Cette mauvaise blague ne 
passe pas du tout chez 
les Merengues. Petit 

retour en arrière. Sur les coups 
de 12h30, le tirage au sort des 
huitièmes de finale de la Ligue 
des Champions était enfin lancé. 
Et rapidement, la Casa Blanca 
était fixée en héritant du Benfica, 
le tombeur du FC Barcelone.
Leader incontesté de Liga et 

de son groupe de Ligue des 
Champions, le club merengue 
se frottait les mains après ce 
tirage plutôt clément. Et puis 
l’invraisemblable s’est produit. 
Suite à une incroyable erreur 
de manipulation liée à une 
erreur informatique, le résultat 
de ce premier tirage au sort a 
été déclaré nul par l’UEFA qui 
a donc procédé à un deuxième 

tirage.
« Falsification flagrante »

Et là, les Madrilènes ont moins 
rigolé. Dernière équipe à être 
tirée, la Casa Blanca est cette 
fois-ci tombée sur le Paris Saint-
Germain. Certes, l’équipe de 
Mauricio Pochettino possède 
plusieurs stars mondiales dans 
ses rangs, mais ses prestations 
n’en font pas vraiment le grand 

favori au sacre final. Mais à 
Madrid, on ne décolère pas. 
Avant même la tenue du nouveau 
tirage, AS indiquait que le géant 
espagnol était fou de rage.
En clair : Madrid considère 
que les erreurs commises par 
l’UEFA ont été faites après le 
tirage Benfica-Real Madrid et 
donc que seules les affiches 
importées par ces erreurs 

étaient à refaire. « C’est une 
falsification flagrante (du tirage) 
», indiquait même une source 
du club à 20 Minutes Espagne. 
Pas de quoi faire changer d’avis 
l’instance dirigeante du football 
européen qui a décidé de refaire 
intégralement le tirage. Et nul 
doute que ça va râler encore plus 
dans les bureaux du Bernabéu 
après avoir hérité du PSG…

Mardi 14 Décembre 2021



Mardi 14 Décembre 2021

15High-TechSeybouse Times

En Bref...Meta étend sa gamme Facebook et la rend 
plus accessible

Neuralink

les premiers essais sur l’être humain 
commenceront en 2022

Une équipe internationale de 
scientifiques provenant de 11 pays 
et de 38 instituts de recherche et 
d’entreprises privées se prépare à 
forer la zone du cratère du volcan 
Krafla en Islande. L’objectif est de 
créer le premier observatoire de 
magma souterrain au monde.
Situé au nord-est de l’Islande, 
le cratère est rempli d’eau 
turquoise avec des fumerolles 
qui émettent de la vapeur et du 
soufre. Il attire chaque année de 
nombreux voyageurs. En plus de 
son potentiel touristique, le volcan 
Krafla a également un potentiel 
énergétique et de recherche. 
Ces deux derniers aspects sont 
développés par l’équipe Krafla 
Magma Testbed (KMT), un projet 
de 90 millions d’euros lancé en 
2014.
« Il n’existe pas un tel observatoire 
[dans le monde] et nous n’avons 
jamais vu de magma souterrain, 
sauf dans de rares cas, à Hawaï, au 
Kenya et en Islande », explique un 
chercheur de l’Institut national de 
géophysique et de volcanologie.
L’intention principale des 
scientifiques est d’atteindre 
un puits rempli de lave, qui 
contrairement à la lave en surface, 
est encore peu connue. « Savoir où 
se trouve le magma est essentiel 
pour être bien préparé », ajoute 
Papale. « Le projet a le potentiel 
de représenter une énorme 
avancée dans nos connaissances et 
dans notre capacité à comprendre 
l’origine des continents, la 
dynamique des volcans ou des 
systèmes géothermiques ».
La poche contient environ 500 
millions de mètres cubes de 
magma à 900 °C. Elle permettrait 
par exemple de chauffer des 
poches d’eau à proximité afin 
de mettre en place des systèmes 
de production d’énergie 
renouvelable. La température 
de la vapeur à l’extérieur du 
tunnel s’élève à 450 °C. À titre 
de comparaison, seulement deux 
tunnels de ce type permettraient de 
générer l’équivalent de 19 tunnels 
géothermiques classiques.

Meta voit grand avec 
Facebook Portal. 
Entre 2020 et 2021, 

le géant du numérique a lancé 
de nouveaux produits dont ceux 
qui nous intéressent aujourd’hui 
: Portal Go et Portal TV. Zoom 
sur ces nouvelles entrées qui 
veulent vous faciliter la vie... et 
la visioconférence.
Lancée en 2018, la gamme 
Facebook Portal n’a cessé 
de s’étoffer de nouveaux 
appareils comme Portal+ ou 
Portal Mini. Pour rappel, les 
appareils Facebook Portal sont 
équipés d’un écran et ont pour 
but de proposer la meilleure 
expérience d’appel vidéo au 
travers du duo Messenger et 
WhatsApp. Tous les produits de 
la gamme ont leurs spécificités 
mais ce sont aux deux derniers 
arrivants que nous allons nous 
intéresser aujourd’hui.
Portal TV, la visio sur grand 

écran
Portal TV, c’est la promesse 
d’une Smart TV accessible 
qui vous facilite vos 
visioconférences tout en vous 
donnant accès à tout le contenu 
dont vous avez besoin en 
quelques clics. Tout comme 

le reste des produits Facebook 
Portal, elle se double d›un hub 
domotique et permet donc 
de s›occuper de sa maison 
connectée. Point de boîtier 
ou d›écran ici : Portal TV se 
présente comme une webcam 
venant se fixer au téléviseur. S›il 
ne dispose bien évidemment 
pas d’un écran tactile, Portal TV 
compte sur Alexa, l›assistant 
vocal d’ Amazon et une petite 
télécommande pour naviguer 
l’interface.
Si vous craignez de sacrifier 
le streaming en optant pour 
Portal TV plutôt qu’une box 
Android ou une Apple TV, ne 
craignez rien. Netflix, Prime 
Video, France.tv, Spotify ou 
encore Deezer sont disponibles 
et fonctionnent aussi bien que 
sur d’autres plateformes. Pour 
la visioconférence, la caméra 
de Portal TV vous offrira une 
expérience d’appel confortable 
depuis votre canapé sur 
Messenger et WhatsApp.

Portal Go, emportez vos 
conversations dans toute la 

maison
Sorti en octobre 2021, Portal 
Go est le dernier né des objets 
connectés de Meta. Cette 

nouvelle itération reprend tout ce 
qui a fait le succès de Facebook 
Portal, mais y apporte de subtils 
changements. Dans les grandes 
lignes, on retrouve l’ADN de 
la gamme Facebook Portal : 
une interface simple, l’accès 
à Messenger et WhatsApp, 
et le zoom automatique de la 
caméra. Meta y a apporté une 
nouvelle dimension, à savoir la 
portabilité. On y trouve donc une 
batterie ainsi qu’une poignée 
pour l’emporter partout dans la 
maison. En se débarrassant du 
câble d’alimentation, troqué au 
profit d’une station de charge, 
Portal Go gagne en mobilité 
pour proposer une expérience 
de communication nomade qui 
n’a rien à envier aux tablettes 
classiques, d’autant qu’une 
poignée vient garantir que 
Portal Go ne vous glisse pas des 

mains lors des déplacements 
d’une pièce à l’autre.
Portal Go épouse une forme 
triangulaire qui lui permet 
de rester stable sur toutes les 
surfaces y compris les plus 
molles comme un canapé ou vos 
genoux. Son écran de 10 pouces 
accueille une interface en tuiles 
qui en facilite grandement 
l’utilisation. En plus des appels 
en visio, vous pourrez profiter 
du contenu de Meta ou écouter 
de la musique et des podcasts 
sur Spotify. C’est également 
dans cette interface que vous 
pourrez contrôler les objets 
connectés de la maison. Si 
vous avez les mains prises par 
vos enfants ou de la vaisselle, 
sachez que Portal Go se dote de 
l’assistant vocal Amazon Alexa 
qui pourra répondre à toutes vos 
demandes.

Elon Musk espère pouvoir, 
via son entreprise Neurolink, 
implanter des puces dans le 
cerveau humain à partir de 2022. 
Cette puce, déjà testée sur des 
singes, permet d›enregistrer et 
de stimuler l›activité cérébrale. 
Elle se destine à un usage 
médical. Dans un premier 
temps, elle devrait permettre 
à des personnes atteintes 
de handicaps physiques de 
récupérer leur capacité de 
mouvement.
Dans une courte interview 
d›Elon Musk au Wall Street 
Journal à l›occasion du 
Sommet du conseil des 
P.-D.G., l›entrepreneur 
américain a fait le point sur 
son projet Neuralink. Le P.-
D.G. a annoncé que Neuralink 
espérait commencer les essais 
sur l›Homme dès 2022. 
Il doit cependant attendre 

l’approbation de la Food and 
Drugs Administration qui 
délivre des mandats pour 
autoriser la commercialisation 
de médicaments. 
Cela fait plusieurs années 
que les premiers essais sur 
l’Homme sont repoussés. Une 
première date était prévue fin 
2020, puis repoussée à 2021 et 
maintenant à 2022. Neuralink 
a créé un dispositif de puce 
électronique directement 
implanté dans le cerveau 
pour contrôler des appareils 
numériques ou encore 
permettre de réduire des 
handicaps de mouvements.
« Nous espérons pouvoir 
implanter ce dispositif chez 
nos premiers humains - 
qui seront des personnes 
souffrant de graves lésions 
de la moelle épinière, comme 
des tétraplégiques ou des 

quadriplégiques - l›année 
prochaine, sous réserve de 
l’approbation de la FDA, 
a déclaré le P.-D.G. de 
Neuralink. Et, je dois le dire, 
nos normes pour l’implantation 
du dispositif sont nettement 
plus élevées que celles de la 
FDA. Tout comme nos normes 
de sécurité avec Tesla sont 
beaucoup plus élevées que 
ce qu’exige le gouvernement 
américain ».
Le cerveau stimulé par des 

électrodes
Le N1 Link est un dispositif 
à 1.024 canaux que Neuralink 
a fabriqué pour l’usage 
thérapeutique des patients. 
Une fois que le dispositif est 
implanté dans le cerveau d’un 
patient, il est censé transmettre 
des données de manière 
invisible via une connexion 
sans fil. Neuralink effectue 
depuis plusieurs années des 
essais sur des singes avec des 
résultats encourageants.
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La prise de poids 
après l’arrêt 
du tabac est un 

frein sérieux au sevrage 
tabagique, même pour 
les plus motivés. Une 
étude récente explore 
ce phénomène et montre 
que le microbiote 
est impliqué dans la 
prise de poids après 
l’arrêt de la cigarette. 
La peur de prendre du 
poids est un des freins à 
l’arrêt du tabac. Environ 
10 % des personnes 
qui arrêtent de fumer 
prennent, en moyenne, 
4,5 kilos en l’espace de 
six mois, soit presque 
10 kilos en un an. Les 
chercheurs de l’Institut 
Weizmann pensent que 
le microbiote intestinal 
a son rôle à jouer dans 
cette prise de poids. 

Les micro-organismes 
dans nos entrailles 
sécréteraient des 
métabolites impliqués 
dans la prise de poids.

Microbiote et prise 
de poids après 
l’arrêt du tabac

Des expériences menées 
chez les souris à l’Institut 
Weizmann montrent que 
les souris exposées à 
la fumée de cigarette 
ne grossissent pas, 
malgré un régime riche 
en gras. Mais quand 
l’exposition à la fumée 

s’arrête brutalement, 
les souris prennent 
du poids. Comme 
les êtres humains en 
sevrage tabagique. Un 
traitement antibiotique 
qui détruit le microbiote 
enraye ce phénomène.
Pour confirmer le rôle du 
microbiote dans la prise 
de poids après l’arrêt du 
tabac, les scientifiques 
ont greffé le microbiote 
de souris exposées à la 
fumée à d’autres, sans 
microbiote et qui n’ont 
jamais inhalé de fumée 
de cigarette. Résultat, 
elles ont développé 
une flore microbienne 
déséquilibrée et in 
fine, pris du poids. 
Un métabolite, 
normalement présent 
chez les non-fumeurs, est 
beaucoup moins présent 

chez les sujets fumeurs. 
Un déséquilibre 
métabolique se crée 
et l’intestin devient 
beaucoup plus gourmand 
en énergie. L’action 
de ce métabolite est 
contrebalancé par un 
autre, qui est associé à la 
perte de poids lors d’une 
exposition à la fumée. 
« Nos découvertes 
jettent un nouvel 
éclairage sur la façon 
dont le microbiome 
interagit avec le corps 
humain pour réguler 
notre poids et notre 
métabolisme, qui 
pourrait être exploité de 
manière thérapeutique », 
explique Eran Elinav de 
l’Institut Weizmann et 
directeur de cette étude. 

Le microbiote responsable de la prise de poids 
après l’arrêt du tabac ?
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Ce masque devient 
fluorescent 
sous la lumière 

ultraviolette, lorsqu’il 
a été en contact avec 
le coronavirus SARS-
CoV-2. Autre particularité 
: il a été fabriqué à partir 
d’anticorps d’autruche.
Une équipe de 
scientifiques japonais, de 
l’université préfectorale 
de Kyoto, a mis au point 
un masque anti-covid-19 
2.0. Sa principale 
caractéristique ? Il brille 
sous la lumière ultra-
violettes (UV) lorsqu’il 
a été en contact avec la 
Covid-19. Ce dispositif 
pourrait ainsi permettre 
aux personnes qui 
le portent de savoir 
rapidement si elles ont 
contracté le coronavirus. 
Une petite révolution. 

Un masque à base 
d’anticorps d’autruche
Cas masques ont la 
particularité d’avoir été 
conçus à partir d’œufs 
d’autruches. Cet oiseau 
est en effet capable de 
produire des anticorps 
contre la Covid-19. Pour 
les extraire, les chercheurs 
ont injecté une forme 
inactive du coronavirus 
à des autruches femelles, 
qui ont ensuite pondu des 
œufs riches en anticorps. 
C’est à partir de ces 
anticorps que les 
chercheurs ont mis 
au point un colorant 
fluorescent permettant de 
détecter le coronavirus. 
Celui-ci est vaporisé sur 
un filtre spécial qui est 
placé à l’intérieur du 
masque. Si le virus est 
présent, le filtre s’illumine 

sous l’effet d’une 
lumière ultraviolette.
Une solution fiable pour 
détecter le coronavirus 

?
L’équipe a vérifié 
l’efficacité de cette 
invention sur 32 
personnes porteuses du 
coronavirus. Résultat : 
toutes ont vu leur masque 
émettre une lueur sous 
une lumière ultraviolette. 
À noter : le signal 
lumineux s’estompe au 
fur et à mesure que la 
charge virale diminue.
Ces masques 
remplaceront-ils pour 
autant les tests PCR ? 
Vraisemblablement non. 
Mais les chercheurs 
souhaitent en faire un 
outil de détection efficace 
de la Covid-19. «Nous 
pouvons produire en 

masse des anticorps à 
partir d’autruches à un 
faible coût. À l’avenir, 
je veux en faire un kit 
de test facile à utiliser 
par tous”, a assuré 
Yasuhiro Tsukamoto, 
membre de l’équipe, au 
quotidien japonais The 
Mainichi (source 1). 
Des tests supplémentaires 
sur 150 

patients atteints du 
virus doivent encore 
être menés. Si les 
résultats sont de nouveau 
au rendez-vous, les 
scientifiques soumettront 
le projet au gouvernement 
japonais pour une 
commercialisation 
dès 2022. 

Des scientifiques créent un masque qui brille 
au contact de la Covid-19
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Côté déco, les couleurs 
sombres rencontrent 
un vif succès. Si elles 

donnent un côté «chic» à une 
pièce, elles peuvent être pour 
certains un peu trop radicales. 
Le violet est dans ce cas la 
bonne alternative car il allie à 
la fois profondeur et lumino-
sité.

Le violet est un mélange 
de bleu et de rouge. Prune, 
mauve, lilas... Cette couleur 
varie en fonction des quantités 
de bleu et de rouge qui la com-
posent. En bref, il y en a pour 
tous les goûts ! Ultra tendance 
avec la couleur lilas, le violet 
n’en finit pas de s’installer 
dans nos intérieurs. La cou-
leur Pantone de l’année 2022 
tire même sur le violet avec un 
bleu pervenche baptisé Very 
Peri.

Quelle est la symbolique de 
la couleur violet ?

En Occident, le violet est as-
socié à la noblesse et à la jalou-
sie. Cette couleur représente 
également l’autorité de l’église 
; c’est d’ailleurs la couleur que 

portent les évêques. Empreinte 
d’une grande spiritualité, c’est 
la couleur du mystère, de 
l’inconscient et du secret. En 
psychologie, le violet invite à 
la relaxation, à la réflexion et 
favorise notre équilibre. Asso-

ciant l’amour et la sagesse, on 
l’assimile à la douceur, à la 
tendresse et au romantisme.

Mais cette couleur est égale-
ment associée aux ténèbres et 
traduit dans ce cas la tristesse, 
la mélancolie et l’ambiguïté. 
Le violet était d’ailleurs aupa-

ravant la couleur des draps 
posés sur le cercueil lors des 
cérémonies mortuaires. Elle 
est, encore aujourd’hui, pour 
les Chinois, symbole de mort.

Côté décoration, le violet 
révèle le sens créatif des habi-
tants de la maison.

Comme toutes celles apparte-
nant à la famille du violet, la 
couleur lilas a pour particula-
rité d’agrandir visuellement 
une pièce. Quelles en sont les 
significations ? Dans quelles 
pièces inviter la couleur lilas 
et avec quelles autres couleurs 
l’associer ? Suivez le guide.

Amateur de couleur lilas, 
vous souhaitez l’inviter dans 
votre décoration intérieure. Et 
comme vous avez raison. Re-
trouvez ici tous nos conseils et 
de belles inspirations pour en-
visager ce coloris pastel chez 
vous !

Quelle est la symbolique de 
la couleur lilas ?

La couleur lilas est une décli-
naison du violet, au même 
titre que les teintes aubergine, 

lavande ou mauve. Mélange 
de rouge et de bleu, le lilas 
permet de créer différentes 
ambiances dans votre mai-
son. Symbole de sensualité, de 
pureté et de mystère, la cou-
leur lilas invite également à la 
paix et à l’harmonie : elle est 
donc particulièrement adaptée 
dans une chambre ou une salle 
de bains. Opter pour le lilas, 
c›est choisir une décoration 
relaxante et conviviale pour 
votre intérieur.

Comment utiliser la cou-
leur lilas en déco ?

Le lilas est une couleur 
contemporaine, capable de 
s›adapter à toutes les pièces de 
votre maison ou appartement. 
Les couleurs appartenant à la 
famille du violet ayant ten-

dance à agrandir la pièce, il 
est donc possible de l›adopter 
le total look mais nous vous 
recommandons de l›inviter par 
touches. 

au salon, une décoration cou-
leur lilas permet de créer une 
ambiance contemporaine et 
chic à souhait, tout en restant 
dans la sobriété,

côté nuit, la chambre à cou-
cher aux tonalités lilas se fait 
plus tendre, 

en crédence dans la pièce 
d›eau, la couleur lilas adoucit 
l’atmosphère et la rend pro-
pice à la relaxation,

enfin, les accessoires déco 
argentés sont aussi du plus bel 
effet, mariés à d›autres cou-
leur lilas.

Avec quelles couleurs asso-
cier le lilas en déco ?

Peindre une pièce en lilas per-
met, par la suite, d’oser diffé-
rentes associations de couleurs 
avec le lilas. Par exemple, choi-
sissez du mobilier noir ou des 
matériaux métalliques pour un 
intérieur moderne et contem-
porain ou optez pour des cou-
leurs claires, comme le blanc 
ou le gris, pour une ambiance 
rustique et naturelle. Avec 
des murs lilas et des meubles 

façon maison de campagne, en 
bois vieilli et quelques touches 
de vert pomme, surfez sur le 
style shabby. Qu’il soit pastel 
ou foncé, le lilas se marie pour 
ainsi dire avec tout et voici 
comment procéder. 

Lilas et blanc : parce qu’il va 
avec tout, le blanc, combiné au 
lilas, ne fera qu’augmenter la 
luminosité d’une pièce qui en 
manquait.

Lilas et rose : romantique, ce 
mariage de teintes féminines 
est le meilleur allié des intéri-
eurs un brin rétro. 

Lilas et gris : entre ces deux 
coloris-là, l’effet de contraste 

est particulièrement réussi. 

Lilas et vert : à l’opposé du 

violet sur cercle chromatique, 

le vert peut donc le dynamiser 

tout en rappelant les années 

1970. 

Lilas et bleu : ce sont deux 

nuances naturelles idéales 

quand vous avez besoin d’être 
zen ou de doper votre concen-

tration.

Lilas et jaune : en bonne cou-

leur complémentaire du violet, 

le jaune mixé au lilas fera des 

étincelles !

Couleur violet en déco

nuances, utilisation, associations

Couleur lilas

 signification et associations déco
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La 10eme édition des «Journées 
du théâtre du Sud « débutera 
mercredi prochain à Djelfa 
et verra la participation des 
wilayas du sud du pays, a-t-
on appris dimanche auprès 
du théâtre régional Ahmed 
Benbouzid.
La 10eme édition des Journées 
du théâtre du Sud se tiendra 
du 15 au 19 décembre en 
cours, avec la participation 
de troupes théâtrales issues 
de plusieurs wilayas du Sud, 
dont Adrar, Ouargla, Tindouf, 

Laghouat et Djelfa, a indiqué 
la chargée de communication 
de l’établissement culturel, 
Laamria Djiab.
Au programme de l’événement 
culturel, organisé par le Théâtre 
national Mohieddine Bachtarzi, 
en collaboration avec le théâtre 
régional Ahmed Benbouzid, 
plusieurs représentations 
théâtrales pour enfants et 
adultes.
La manifestation, devant 
contribuer à la découverte de 
jeunes talents, prévoit également 

des ateliers de formation et 
des conférences animés par 
des enseignants et spécialistes 
du théâtre, qui aborderont 
plusieurs thèmes en relation 
avec le théâtre radiophonique 
et un atelier de théâtre destinés 
aux personnes aux besoins 
spécifiques, a ajouté la même 
source.
«Des rencontres débats sont 
aussi prévues à l’issue des 
représentations théâtrales», a 
précisé Mme Djiab.

Le président du Haut Conseil 
de la langue arabe, Salah 
Belaïd, a affirmé, dimanche à 
Tiaret, que «la langue arabe a 
les potentialités pour devenir 
leader dans les domaines de la 
science et de la connaissance par 
l’exploitation des découvertes de 
l’intelligence artificielle».
L’orateur a indiqué, à l’ouverture 
d’une rencontre internationale 
sur le thème «Langue arabe : 
paris et perspectives», que cette 

langue «a toutes les potentialités 
et capacités pour être la première 
langue mondiale dans les 
domaines de la science, de la 
connaissance, de l’intelligence 
artificielle et de bénéficier 
de la numérisation et de la 
technologie».
Lors de cette rencontre, 
organisée par l’université 
«Ibn Khaldoun» de Tiaret, le 
président du Haut conseil de 
la langue arabe a souligné que 

«ce qui est attendu aujourd’hui 
des chercheurs, des étudiants 
et tous ceux qui s’intéressent 
au développement de la langue 
arabe et de son intégration dans 
le système de numérisation et 
de l’intelligence artificiel est de 
raviver leur esprit d’initiative 
et de redoubler d’efforts pour 
atteindre cet objectif».
Salah Belaïd a également 
estimé qu’ «atteindre le 
développement de la langue 
arabe et restaurer sa gloire doit 
commencer immédiatement par 
des recherches lancées là d’où 
d’autres langues ont fini par se 
développer».
A cet égard, il a mis l’accent sur 
«la nécessité d’une intégration 
entre les langues et l’exploitation 
du facteur commun entre elles 

pour les insérer dans le monde de 
la numérisation sans pour autant 
abandonner l’identité qui lui est 
associée». Dans ce contexte, il a 
rappelé que l’Algérie est parmi 
les premiers pays à relancer le 
mois de la langue arabe, qui fait 
l’objet d’une grande attention 
de la part du Président de la 
République, M. Abdelmadjid 
Tebboune.
De son côté, le doyen de la 
faculté des lettres et des langues, 
le Pr. Abdelkader Zerrouki, a 
salué les efforts du HCLA pour 
développer la langue arabe et à 
en faire une partie active de la 
culture mondiale.
Cette rencontre à laquelle 
ont participé des professeurs 
de nombreux pays arabes et 
étrangers, s’est articulée autour 

de trois thèmes «la langue arabe 
à l’ère de la mondialisation», «la 
didactique de la langue arabe» et 
«l’enrichissement linguistique 
français de la civilisation arabe».
Le président du HCLA a visité, 
samedi, le siège de l’Association 
El-Aman pour la prise en charge 
et l’éducation des orphelins dans 
la commune de Sougueur. Il a 
également supervisé l’ouverture 
de la semaine culturelle de 
la langue arabe. Il a salué 
l’intérêt de cette association 
pour le développement de 
la langue arabe à travers des 
programmes et projets lancés sur 
le terrain, visant à restaurer le 
rôle de la langue arabe comme 
récipiendaire de la culture et du 
savoir.

Les participants aux 3èmes 
Journées nationales 
du court métrage, qui 

se tiennent à la maison de 
la Culture de Tissemsilt, ont 
appelé dimanche les metteurs 
en scène amateurs à réaliser 
de courts documentaires sur 
l’histoire de l’Algérie.
Lors de sa communication 
intitulée «Principes et ABC 
de la réalisation d’un court 
métrage documentaire sur 
l’histoire», l’enseignant 
Mohamed Dahou Amine, de 
l’Université de Tlemcen, a 
souligné «l’importance de 
la contribution des cinéastes 
amateurs dans la réalisation 
de courts documentaires sur 

l’histoire de l’Algérie».
Le conférencier a estimé que 
le court métrage documentaire 
peut jouer un rôle important 
dans l’archivage de documents 
sur l’histoire de notre pays, 
notamment la glorieuse Guerre 
de libération nationale, en 
véhiculant la souffrance des 
Algériens et en mettant en 
lumière la lutte et l’héroïsme 
des moudjahidine.
Il a par ailleurs insisté sur la 
nécessité de réaliser des courts 
métrages pour sensibiliser sur 
les dangers des fléaux sociaux 
et la prévention de diverses 
maladies, telles que la pandémie 
du Coronavirus.
L’intervenant a également mis 

en exergue «l’utilité des courts 
métrages dans l’orientation et 
la transmission des messages 
de sensibilisation à la société», 
affirmant qu’ils sont aussi 
importants que les longs 
métrages en terme de qualité».
Les troisièmes journées 
nationales du court métrage 
doivent s’achever dans la 
soirée à la Maison de la 
Culture «Mouloud Kacim Naït 
Belkacem» de Tissemsilt, par la 
tenue d’une cérémonie au cours 
de laquelle seront annoncés les 
trois meilleurs courts métrages.
L’événement, organisé à 
l’initiative de la Maison 
de la culture de Tissemsilt, 
en coordination avec 

l’association de wilaya 
«Culture et Arts» à l’occasion 
de la commémoration du 61e 
anniversaire des manifestations 

du 11 décembre 1960, a vu 
la participation de 21 courts 
métrages de cinéastes amateurs 
issus de 21 wilayas.

Histoire de l’Algérie: 

les metteurs en scène amateurs appelés à réaliser
 des courts documentaires

10eme édition des «Journées du théâtre du Sud»

La langue arabe a les potentialités pour devenir leader 
dans le domaine de la science
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L’Unesco statuera dans 
quelques jours sur 
l’inscription de cette 

musique au Patrimoine culturel 
immatériel. Sur les deux rives 
du fleuve Congo, ses amoureux 
ont déjà tranché.
Le tempo démarre lentement 
puis accélère, le pas est 
chaloupé et le vêtement élégant 
: la rumba congolaise fait danser 
« sapeurs » et « ambianceurs » à 
Brazzaville et à Kinshasa, unis 
par l’amour de cette musique. 
L’Organisation des Nations 
unies pour l’éducation, la 
science et la culture (Unesco) 
dira dans quelques jours, la 
semaine du 13 décembre, si 
celle-ci est admise, comme la 
rumba cubaine il y a cinq ans, au 
Patrimoine culturel immatériel 
de l’humanité.
« C’est un moment que nous 
attendons avec impatience. La 
rumba inscrite au patrimoine 
immatériel, c’est du bonheur 
absolu, l’immortalité », 
s’enthousiasme Jean-Claude 
Faignond, gérant du premier 
bar dancing de Brazzaville, 
l’Espace Faignond, dans le 
quartier de Poto-Poto, où fut 
créé en 1959 l’orchestre Les 
Bantous de la capitale.
Kinshasa, de son côté, n’a 
aucun doute, à tel point que le 
conseil des ministres a salué 

dès le 26 novembre cette 
inscription, « aboutissement 
d’une candidature portée par les 
deux Congo », la République 
démocratique du Congo (dont 
la capitale est Kinshasa) et la 
République du Congo (dont la 
capitale est Brazzaville).
« La rumba est une passion 
partagée par tous les Congolais… 
Elle est tentaculaire, dans tous 
les domaines de la vie nationale 
», assure le Pr André Yoka 
Lye, directeur à Kinshasa de 
l’Institut national des arts (INA) 
et président de la « commission 
mixte pour la promotion de la 
rumba congolaise en vue de 
son inscription au patrimoine 
de l’humanité ». Pour lui, 
cette rumba est « un élément 
fédérateur de cohésion sociale, 
mais aussi du passé et du 
présent».

Cousine du jazz
Sur les deux rives du fleuve 
Congo, on situe ses origines 
dans l’ancien royaume Kongo, 
où l’on pratiquait une danse 
appelée nkumba (un mot qui 
signifie « nombril ») parce 
qu’elle faisait danser homme et 
femme « collé serré », nombril 
contre nombril.
Lors de la traite négrière, 
les Africains arrachés à leur 
continent ont emmené avec 
eux un bagage immatériel, leur 
culture et leur musique. En 
Amérique, ils ont fabriqué les 
instruments qu’ils utilisaient 
chez eux. « Surtout des 
instruments à percussion, 
des membranophones, des 
idiophones et aussi notre 
piano africain, le xylophone 
», explique au Musée national 
de RDC Gabriel Kele, chef du 

département de musicologie.
« Les instruments ont évolué », 
dit-il ; le style aussi, vers le jazz 
en Amérique du Nord, la rumba 
en Amérique du Sud. Et cette 
musique est revenue en Afrique, 
avec les commerçants et les 
78-tours.
Dans le bureau du musicologue, 
un instrument patiné trône sur 
une étagère. « C’est la première 
guitare de Wendo », déclare 
fièrement M. Kele. Wendo 
Kolosoy (1925-2008), auteur 
en 1948 du titre Marie-Louise, 
est l’un des pères de la rumba 
kinoise.
La rumba dans sa version 
moderne a une centaine 
d’années. C’est une musique des 
villes et des bars, de rencontre 
des cultures et de nostalgie, de « 
résistance et de résilience », de 
« partage du plaisir aussi », avec 
son mode de vie et ses codes 
vestimentaires (« la sape»), 
décrit le Pr Yoka.

« Retour aux sources »
Les textes, principalement 
en lingala – la langue la plus 
parlée dans les deux capitales –, 
chantent le plus souvent l’amour, 
dit-il, mais ils sont à entendre au 
second degré, car les messages 
sont aussi critiques et politiques. 
Le monument en matière 
d’interpellation politique fut, 
en 1960, Indépendance cha-cha, 

titre de Joseph Kabasele (1930-
1983), dit « Grand Kallé », et 
de son orchestre African Jazz, 
devenu une sorte d’hymne des 
indépendances africaines.
Certes, des périodes ont été 
moins glorieuses, certains 
artistes ont donné dans le « 
dithyrambe » du pouvoir en 
place, qui a utilisé la rumba 
comme moyen de propagande. 
« Il y a parfois eu des 
dévoiements», reconnaît le Pr 
Yoka.
Le directeur de l’INA 
regrette aussi un manque de 
« professionnalisme » dans la 
promotion, le management, 
la protection de la propriété 
intellectuelle, qui nuit à la « 
performance » de la musique 
congolaise.
Mais, assure-t-il, la rumba est 
bien vivante et les pionniers ont 
de dignes héritiers. Papa Wemba 
est mort en 2016, mais « Koffi 
Olomide c’est la rumba, Fally 
Ipupa c’est la rumba… Même 
ceux qui sont plus remuants, 
comme Werrason et JB Mpiana, 
sont dans la nostalgie du retour 
aux sources ». Le talent de Roga-
Roga est aussi apprécié sur les 
deux rives. Pour le professeur, 
« l’histoire de la rumba est un 
éternel retour ».

Après « Hajj, le pèlerinage à 
La Mecque », en 2014, et « 
Chrétiens d’Orient : 2000 ans 
d’histoire », en 2017, l’Institut 
du monde arabe consacre une 
exposition aux juifs d’Orient. 
Une histoire plurimillénaire qui 
raconte la présence de tribus 
juives bien avant l’islamisation 
et une cohabitation entre juifs et 
arabo-musulmans de plusieurs 
siècles, pas toujours facile, 
mais très riche dans le domaine 
des arts ou de la pensée. Une 
exposition historique pour lutter 
contre l’ignorance et l’oubli à 
rebours des présupposés.
Les communautés juives ont 
presque toutes disparu des pays 
arabes et musulmans. À Paris, 
l’IMA, l’Institut du monde 
arabe, raconte 26 siècles de 
présence juive en Orient par 

une exposition qui fait resurgir 
un monde millénaire presque 
englouti par l’histoire récente.
« L’oubli, c’est une telle 
accumulation de peur et de 
séparation, dans un temps 
très bref, que ça va aller très, 
très vite, explique l’historien 
Benjamin Stora, commissaire 
de l’exposition. La Shoah, 
l’extermination des juifs 
d’Europe, bien sûr la création 
d’un État d’Israël, l’exclusion 
des Palestiniens, et puis la 
décolonisation. Tout cela se 
passe en 15 ans. À un moment 
donné, les communautés juives 
de ces pays se sont dits tout 
simplement : «Qu’est-ce qui va 
nous arriver ? Bref, en attendant 
d’y voir plus clair, eh bien on 
s’en va.» Ils ne sont pas revenus. 
Donc, voilà, ça c’est joué en 15 

ans, mais fondamentalement, 
il n’y a pas une disparition 
complète de cette histoire. Parce 
que les juifs d’Orient ont toujours 
su qu’ils n’étaient pas comme 
des Européens. Pourquoi ? 
Parce que beaucoup d’entre eux 
continuent de parler arabe. La 
langue, les habitudes culinaires, 
les habitudes musicales, les 
sonorités d’Orient… tout ça, ça 
reste. »
Pas moins de 280 objets 
religieux ou profanes relatent 
cette longue histoire qui démarre 
dans l’ancienne Judée, passe par 
la Syrie, l’Irak, le Yémen, l’Iran, 
la Turquie et l’Afrique du Nord. 
40 musées et des collectionneurs 
privés ont participé au récit de 
cette épopée illustrée par des 
mosaïques, des photos, des 
bijoux, des costumes, des films, 

des musiques. Car le patrimoine 
matériel est en danger, 
notamment du fait des guerres.
« Forcément, les synagogues 
ont été gravement touchées, il 
n’y a plus de communautés pour 
les entretenir, souligne Élodie 
Bouffard, chargé d’exposition 
à l’IMA. En Égypte, pour la 
plupart des synagogues, il y a un 
travail de restauration, mais elles 
sont pour la plupart fermées. Il 
y a un gros travail qui est fait 
au Maroc de revalorisation, 
notamment des cimetières, parce 
que la question des cimetières 
est aussi fondamentale. »
« Des juifs arabes, des juifs qui 
viennent du Maghreb »
Le temps des séfarades est 
un autre moment fort de cette 
exposition. Les séfarades, ces 
juifs chassés d’Espagne et du 

Portugal en 1492, ont trouvé 
refuge et ont fait souche dans 
l’empire ottoman et au Maghreb. 
Après l’indépendance, la France 
a la plus grande communauté 
séfarade en Europe.
« Je n’ai jamais eu accès à 
un travail de mémoire sur les 
séfarades, raconte un jeune 
visiteur. Et même, j’ai plein 
de copains musulmans, ils ne 
savent même pas qu’il y avait 
des juifs arabes, des juifs qui 
viennent du Maghreb. Et je leur 
dit : «Mais si, il y en a plein !» 
Ils disent : «Ben, raconte !» »
L’exposition montre combien les 
cultures juives et musulmanes 
ont été mêlées, parfois 
complices, souvent antagonistes, 
mais aussi inexorablement liées.

 A Kinshasa comme à Brazzaville, la rumba
 dans la peau

Exposition: 

«Juifs d’Orient, une histoire plurimillénaire» 
à l’Institut du monde arabe
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Le journal britannique 
Mirror a dévoilé la lettre 
envoyée par le prince 

Harry aux parents de Nathan, 
un soldat et ancien compagnon 
d’armes du mari de Meghan 
Markle, à qui on refuse les hon-
neurs malgré ses exploits au 
combat.
En 2007, un certain Harry Wa-
les est déployé par l’armée bri-
tannique en Afghanistan pour 
participer à l’effort. Sous ce 
nom se cache le prince Harry, 
fils du prince Charles et de 
Lady Diana. Le futur duc de 
Sussex ne passera néanmoins 
que 10 semaines en tant que 
pilote d’hélicoptère, puisque sa 
présence en Afghanistan sera 

dévoilée par un média améri-
cain, l’Etat-major décidant de 
le rappeler pour qu’il ne soit 
pas ciblé par l’ennemi. Mais ses 
années de service marqueront 

profondément le futur époux 
de Meghan Markle, qui s’est 
depuis énormément investi au-
près des vétérans de l’armée et 
des soldats blessés au combat, 

créant notamment les fameux 
Invictus games pour leur venir 
en aide.

Harry impuissant ?
Alors forcément, la détresse 
d’une famille de soldat l’a tou-
ché en plein cœur. Les parents 
de Nathan Hunt ont contacté 
le prince Harry pour qu’il leur 
vienne en aide après la mort 
de leur fils, ancien compagnon 
d›armes du duc de Sussex. 
Nathan Hunt s›est suicidé en 
2018, souffrant de troubles psy-
chiques liés à son service dans 
l’armée. Ses parents luttent 
désormais pour que son nom 
soit inscrit sur le mémorial des 
forces armées. Le média bri-
tannique Mirror révèle que le 

prince Harry leur a adressé une 
émouvante lettre pour les assu-
rer de son soutien.
«Je suis profondément en ac-
cord avec ce que votre famille 
traverse et j’aimerais donc pou-
voir vous aider formellement, 
si j’avais été dans le même 
rôle que j’étais autrefois» écrit-
il. Car en quittant sa position 
officielle au sein de la famille 
royale, Harry a également per-
du ses titres militaires honori-
fiques et sa place au sein des 
Royal Marines. Mais il a néan-
moins affirmé sa fierté d›avoir 
servi aux côtés de Nathan Hunt 
et souhaite désormais accom-
pagner ses parents sur «le che-
min long et pénible» du deuil.

Dimanche 12 décembre 2021 
se tenait la 70ème édition du 
concours Miss Univers. Elles 
souhaitaient toutes décrocher 
la couronne ! Au lendemain de 
l’élection de Miss France 2022, 
la 70ème édition du concours de 
Miss Univers 2021 avait lieu. 
Au total, 80 Miss, âgées de 18 à 
28 ans, ont tenté leur chance. À 
l’issue de la compétition, c’est 
Miss Inde, Harnaaz Sandhu, 
qui a décroché le titre de Miss 
Univers 2021, succédant ainsi 
à la Mexicaine Andrea Meza. 
Sa première dauphine est Miss 
Paraguay, Nadia Ferreira. Âgée 
de 21 ans, Harnaaz Sandhu 
avait déjà été couronnée Miss 
Diva 2021, Femina Miss India 
Punjab 2019 et placée dans le 
Top 12 à Femina Miss India 
2019 ! Grâce à sa victoire, elle 

est devenue la troisième femme 
indienne à être couronnée Miss 
Univers. Mannequin, la jolie 
brune d’1m76 est déjà suivie 
par 700 000 personnes sur Ins-
tagram !
Si elle ne s’est pas encore expri-
mée depuis qu’elle a remporté 
la compétition, c’est avant de 
monter sur scène qu’elle s’était 
confiée à ses fans sur les réseaux 
sociaux. Pour accompagner une 
vidéo retraçant son parcours, la 
jolie brune avait écrit : «La foi 
ne se voit pas. Elle se ressent. 
C’est le sentiment que j’ai dans 
mon cœur aujourd’hui. J’ai foi 
en Dieu, ma famille et les béné-
dictions dont vous m’avez tous 
comblée. J’ai apprécié mon 
voyage et alors que nous appro-
chons de la fin de ce magni-
fique concours, je veux revivre 

des souvenirs avec ma famille, 
mon Pendjab. Je veux que vous 
sachiez tous que je suis recon-
naissante pour chacun d’entre 
vous et pour toutes les expé-
riences que j’ai eues au cours de 
ce mois. Je suis déjà gagnante. 
Je vous ai tous.»
Quelques heures avant de défi-
ler, Harnaaz Sandhu, avait 
confié à quel point elle était 
reconnaissante de pouvoir parti-
ciper au concours de Miss Uni-
vers. Avec émotion, elle avait 
écrit sur Instagram : «Cela fait 
74 jours depuis le jour où j›ai été 
choisie pour représenter l›Inde à 
Miss Univers 2021. Cela a été 
une aventure remplie d›amour, 
de fun et de travail acharné. 
Alors que je vais me rendre sur 
cette scène aujourd’hui en tant 
qu›Inde, je porte avec moi vos 

prières et votre amour. Merci à 
ma famille de m’avoir soutenue, 
aujourd›hui et toujours. Merci à 
tous les designers qui ont rendu 

si jolie la femme qui se tient 
face à vous. Merci à tous. Cela 
n’aurait pas été possible sans 
vous. L’Inde, c’est pour toi !»

Chanteuse, comédienne, pati-
neuse, maman, Lorie Pester 
est une jeune femme aux nom-
breux savoir-faire. Lancée à 

l’aventure depuis son plus 
jeune âge, elle ne peut s’empê-
cher de découvrir de nouvelles 
choses. Et cette fois, c’est un 

véritable changement !
Les paillettes et projecteurs, 
Lorie Pester en a un peu marre. 
Devant la caméra depuis son 
adolescence, c’est de cette 
manière que la jeune femme 
de 39 ans se sentait épanouie. 
Mais, devenue maman en 2020, 
l’artiste est désormais en plein 
changement personnel et pro-
fessionnel.
Toujours passionnée par le 
chant et la comédie, Lorie sou-
haite mettre de côté ces talents 
de toujours pour en faire res-

sortir d’autres. Interviewée 
par Télé Star, la jolie blonde a 
confié relever actuellement un 
nouveau défi : «Je suis en plein 
montage de mon premier court-
métrage.’. Un changement de 
cap pas si inconnu puisque 
la chanteuse avait déjà mis 
la main à la pâte par le passé 
«J’avais déjà réalisé quelques 
clips et l’un d’entre eux a eu 
un beau parcours dans les festi-
vals.». Envie de nouveaux défis 
; certes, mais c’est aussi l’envie 
de passer derrière la caméra qui 

a le plus poussé Lorie Pester a 
sauté le pas, «Ça me déman-
geait de passer derrière la ca-
méra. Quand j’ai crié ‹Action 
!› la première fois, je n’en reve-
nais pas !C’est une évolution 
naturelle».
Pas de panique pour les fans de 
la première heure, l’interprète 
de «Ta meilleure amie» travaille 
actuellement «sur des chansons 
et je pourrai bien refaire de la 
scène l’année prochaine». Une 
bonne nouvelle après plusieurs 
années d’absence.

Prince Harry

son émouvante lettre aux parents d’un soldat, 
ancien compagnon d’armes

Miss Univers 2021 

 découvrez qui est la gagnante

Lassée d’être sous le feu des projecteurs, 
Lorie Pester dit adieu aux paillettes 
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Les unités de la 
Gendarmerie nationale 
ont procédé, du 1 au 11 

décembre courant, à la saisie 
d’une quantité considérable de 
psychotropes et des sommes 
d’argent, outre l’interpellation 
de 49 personnes, a indiqué 
dimanche un communiqué de 
ces services.
Les unités de la Gendarmerie 
nationale ont procédé, du 1 
au 11 décembre courant, à la 

saisie de 72.869 comprimés 
psychotropes, un montant 
de 7.235.980 DA et 2.100 
Euros et à l’arrestation de 49 
personnes et la saisie de 19 
moyens de transport, a précisé 
le communiqué.
Les mêmes services ont saisi 
11.715 unités de boissons 
alcoolisées, un montant de 
15.400 DA, 8 véhicules, 
en sus de l’arrestation de 8 
personnes durant la même 

période, a ajouté la même 
source.
Dans le cadre de la lutte 
contre la contrebande et la 
contrefaçon, les services de 
la Gendarmerie nationale 
ont saisi 572 quintaux et 40 
kg de tabac, 383.980 sacs 
de tabac, 19.710 paquets à 
cigarettes et 10 véhicules. Ces 
opérations se sont soldées par 
l’arrestation de 20 individus, 
a conclu le communiqué.

Le pôle pénal 
économique et financier 
près le tribunal de Sidi 

M’hamed (Alger) a condamné 
lundi l’ancien wali de Djelfa, 
Hamana Guenfaf à une peine 
de 4 ans de prison ferme 
assortie d’une amende d’un 
(1) million Da pour des faits de 
corruption, tandis que l’ancien 
secrétaire général (SG) de 
cette wilaya, Hadj Moussa 
Aomar a été acquitté.
Le wali et le SG de la wilaya 
de Djelfa et le reste des 
accusés, dont des cadres et 

des directeurs de wilaya, sont 
poursuivis dans cette affaire 
pour des faits de corruption, 
notamment pour abus de 
fonction, pillage de foncier et 
octroi d’indus avantages.
Les accusés Taleb Missoum 
et Taleb Mohamed ont été 
condamnés respectivement à 3 

ans et 2 ans de prison ferme et 
à une amende d’un (1) million 
de dinars pour chacun, tandis 
que Taleb Omar et Taleb 
Abdelbaki ont écopé d’un (1) 
an de prison avec sursis et la 
même amende.
La famille Taleb avait été 
poursuivie pour obtention 
illégale à Djelfa de 11 assiettes 
foncières par concession en 
violation de la réglementation 
en vigueur.
L’accusée, Brihemat Naima, 
ancienne directrice de 
l’agence foncière de la wilaya, 

a été condamnée à un (1) 
an de prison avec sursis. La 
même peine assortie d’une 
amende d’un (1) million Da 
a été prononcée à l’encontre 
de l’accusé Cherit Belkhir, 
gestionnaire de la société 
de la famille Taleb. Le reste 
des accusés, deux anciens 
directeurs de l’industrie et des 
cades dans la même wilaya, ont 
été acquittés et ont bénéficié 
de la levée des procédures de 
contrôle judiciaire.
Tous les contrats, décisions 
et contrats de concession liés 

aux faits de cette affaire ont 
également été annulés.
Le procureur de la République 
de la même juridiction avait 
requis une peine de 8 ans de 
prison ferme contre, Hamana 
Guenfaf et 6 ans contre 
l’ancien SG de cette wilaya, 
Hadj Moussa Aomar , avec 
une amende de 2 millions Da 
et cinq (5) ans d’inéligibilité 
à l’encontre des deux accusés, 
tandis que des peines allant 
de 5 à 6 ans ont été requises 
à l’encontre des autres accusés 
dans cette affaire.

Les services de Sûreté 
nationale, représentés 
par la Sûreté de wilaya 

de Laghouat ont arrêté, 
cette semaine, 14 individus 
activant pour le compte 
de l’organisation terroriste 
«Rachad».
Ces individus «diffusaient par 
le moyen d’applications et de 
plateformes numériques, des 
infox susceptibles de porter 
atteinte à l’intérêt national, 
en faisant l’apologie d’actes 
terroristes, en appelant au 
rassemblement et en portant 
atteinte à l’ordre et à la sécurité 
publics», note dimanche un 
communiqué du dispositif 
sécuritaire.
Les résultats de l’enquête, 
menée en coordination avec 
le service central de lutte 
contre les crimes liés aux 
Technologies de l’information 

et de la communication (TIC) 
au sein de la Direction de 
la Police judiciaire et sur 
orientation du Procureur de 
la République près le tribunal 
de Laghouat, indiquent que 

les mis en cause «ont reçu 
un soutien financier et un 
financement de l’intérieur 
du pays et de l’étranger, 
moyennant la diffusion 
de contenus subversifs 

attentatoires à la stabilité et 
induisant en erreur l’opinion 
publique nationale».
Ont été saisis, auprès des 
éléments du réseau terroriste, 
«des copies de leurs écrits 

provocateurs, des ordinateurs, 
des téléphones portables, 
des supports électroniques 
ainsi qu’un appareil photo 
numérique», en sus de 
«récépissés de montants de 
289 millions de centimes».
Après parachèvement des 
procédures légales, les mis 
en cause ont été traduits 
devant le procureur de la 
République pour «délit de 
diffusion et de publication de 
fausses informations à même 
d’entamer la sécurité et l’ordre 
publics, réception de fonds 
de l’intérieur du pays et de 
l’étranger de la part de sources 
suspectes afin de mener des 
actions en mesure d’attenter 
à la sécurité de l’Etat et à la 
stabilité des institutions, et 
incitation au rassemblement 
non armé», conclut la même 
source.
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Gendarmerie nationale:

D’importantes quantités de psychotropes saisies, 
49 individus interpellés

L’ancien wali de Djelfa, Hamana Guenfaf 
condamné à 4 ans de prison ferme

Arrestation à Laghouat de 14 individus activant pour 
le compte de l’organisation terroriste «Rachad»


